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\e IT o u te s  les  fam illes 
doivent re c ev o ir  le 
jo u rn a l  lo c a l .  C’est 
un  devo ir.

Tarii des Annonces

1ère insertion, 10c la ligne 
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oesnre igafc

2#%m P m  specuux poor annonce 
a long terme.

ABONNEMENT $1.50 
PAR ANNEE.
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prat iques que nous viendrons recuei l l i r  les gros salaires et 
les nôtres devront  se contenter du salaire d’un homme de 
journée.

M e r r y  M an
T e m p s  : 1,11 £ - log - io .
J u g e s  ; M M .  S y lv e s t r e ,  P e r ­

r e a u l t  e t  L a p o l i c e .
S t a r t e r  : D r  J .  A ,  Hélancl.  
C h r o n o m è t r e  : A .  C.  E. 

cha in  bau l t .

5 5 R e t F ête  L é g a l e©/k
S a m e d i ,  F ê t e  d e  la P a ix  d a n s  

tou t  l ' E m p i r e  b r i t a n n i q u e  
jo u r  d e  fê te  légale .

E n  c o n s é q u e n c e  le b u r e a u  d e  
J pos te  s e ra  fermé,  e t  il n ' y  a u r a  

pas  d e  l ivraison de  la  m a l le  à  d o ­
micile.

L es  le t t res  d é p o s é e s  d a n s  les  
boi tes  ne  se ro n t  pas  recu i l l i e s .

L a  l iv ra i son  se ra  fai te  au  b u ­
reau a u x  h e u r e s  o r d i n a i r e s  d e s  
fêtes léga le s .

»3 CIL Notre jeunesse ne manque  pas d’intelligence et de 
bonnes dispositions. Outillons-la pour l 'avenir en lui d o n ­
nant  oet enseignement technique  qui lui est indispensable 
pour  occuper un rang et des positions rémunératr ice  dans 
nos usines locales, lesquelles vont devenir  de plus en plus 
nombreuses chaque années.

s e ra  un

Ar-
Fendant que le monde entier se réjouira le gouverne­

ment Borden continuera à traquer notre jeunesse.

un jo u r  de fétu nationale, 
mais dans tout  l 'empire bri-

Jeune Homme DemandéSamedi, le 19 ju i l le t  sera 
non seulement dans notre pays 
tannique.

Un je u n e  h o m m e  de  18 à 
bien r e c o m m a n d é  t rouvera i t  
ploi en s ’ad ressan t  im m é d ia te m en t

J O S .  B L O U I N ,  pât iss ier ,  S l iaw i t  
n igan  Falls.

9 19 ans. 
un  cm.

El toutes les nations alliées s’uniront dans un mémo 
sentiment de joie pour fêter le retour  de la Faix dans le mon­
de et le triomphe définitif de la civil isation sur  la barbarie, 
de la démocrat ie  sur  l’autocratie.

(Jette victoire, chèrement  payée, est aussi complète 
dons la désirer et elle dépasse même les espé- 

i, pendant  les années de terreur  que nous 
'aient été les plus optimistes.

mordu la poussière ; le 
; l’Allemagne est 

1 nces et on a tellement

De la Ville de Grand’Mère ■ m i

U
A la Pharmacie Cy >9que nous poux 

rances du ceux qui 
venons de vivre, a\

I v 'a u toc rat i e p r u ssi cime a 
puissant empire germanique a été disloqué 
réduite au rang des petites puis.**

le l’aigle boche, qu'i l  ne pourra jamais 
•hairs des populations qui demandent  à vi­

vre en paix sous le soleil. L Europe et l 'Amérique,  unies dans 
un même élan ont terrassé à jamais  le féroce et dangereux 
animal que Von a appelé l'ogre allemand.

Dieu soit loué !

D’excellentes nouvelles nous viennent de Québec au 
sujet  du règlement d 'emprunt  d e là  ville de GraïuVAIère. Cet 
em p ru n t  est destiné, on le sait, à couviir  la dette flottante 
de la ville.

r
Tel est le mot d’ordre que nos nombreux clients 

toujours plus nombreux se disent 
les uns les autres.

Pourquoi en est-il ainsi ? c’est que nous sommes 
en position île leur fournir l ’assortiment le plus consi­

dérable de remèdes brevetés, Bandes Herniaires, ar t i ­
cles de toilette, papeterie, films et Cameras, et que 
satisfaction leur est garantie. Le tout aux prix des 
grandes villes.

F renez 1 habitude de la Pharmacie Cyr 

et vous serez satisfait

Mais depuis plusieurs mois ce règlement était bloqué 
à Québec, pour la raison que le gouvernement  exigeait que 
la ville comble son déficit avant d ’aller plus loin.

Pour en arriver  là il fallait imposer une nouvelle taxe 
et doubler  la taxe des locataires.

Nos amis au conseil se sont battus depuis deux ans 
pour empêcher la taxe d ’être élevée et pour créer de nou-

•olomhe de la paix protège de ses ai- veaux revenus a la ville.
été engagées dans l’eilroyable 1 Is ont eu à lu t ter  contre une majorité moutonne qui

"•lierre continue" a réussi à empêcher le Power de payer ses taxes. Nous avons
alliés ont bien déposé les armes ci bien contesté le règlement d'exemption mais jusqu' ici il a été 

pardonné à tous ceux qui n’étaient pas en règle avec la loi impossible de plaider la cause au mérite.
• lu service militaire, mais notre pays, lui n ’a pas désarmé, Aujourd hui que le conseil est composé de nos amis,
e t  nous sommes en présence de ce fait inouï : le gouverne- le département  «les Affaires Municipales comprend que nous 
ment  cont inuant  à t raquer  tous ceux qui, par faiblesse ou par serons en position de faire payer les taxes du Power sous 
ignorance, n oui pas satisfait aux exigences de la loi. peu et. en face de cette perspective, le règlement d ’em prunt

Pendant  que la France a pardonné à tous ses enfants sera sanctionné sans que l ’on oblige la ville à élever le taux
dont  la conduite aura i t  pu être reprehensible au point de de la taxe foncieie.

la clique Borden-Meighen-Blondin s’ad ia r- Nous croyons savoir qu'un voyage du maire à Québec
'■eus, à leur  arracher tout ce a amené cet excellent résultat  et qu’à la prochaine réunion 
ou à les enfermer dans les ca- du cabinet, l’affaire sera réglée.

Nous nous réjouissons de ce premier  succès qui est le 
commencement du couronnement de la lutte difficile qui a 
été livrée à la cl ique depuis quelques années.

bien lime les g ri Iles <
plus labourer les <

Cependant,  si la ( 
les toutes les nations qui ont 
conflit, au Canada la 

La France et sus

T o u t e  p r e s c r i p t i o n  d u  m é d e c i n  p e u t  
ê t r e  r e m p l i e  à  n o s  d e u x  p h a r m a c i e s .vue du devoir

ne a poursui vre nos jeunes 
q u ’ils on t  dans leurs poches 
chois. Pharmacie CYR

Coin Tamarac et Commerciale

CImDEVANT la p h a r m a ­
c i e  DECHENE

Shawinigan Falls
Si un certain nombre d 'hommes n ’ont pas répondu à 

l’appel, est-ce que depuis deux ans ils 
samment punis ?

Sûrement,  ils Vont été assez, 
des insoumis le gouvernement  unioniste a 
ilir les canadiens-!rançais cl créer du patronage 
cette meute d'agents,  de

n grand nombre de familles.
Est-ce que cette odieuse exploitation n’a pas assez

n ’o n t  p a s  é t é  s u f f i

Mais dans la poursuite 
deux buts : pu- 

pour  toute
‘‘s p o t t e r s qui vivent du malheur

Pharmacie CYR 1 16 Ste-Catherine

GRAND’MERE
pour

St-M aurice Près de la Rue de la Station
du Pacifique.Ti N o i r  D es ja rd in s  est en l ibe r té  !

Q u 'e s t - c e  q u e  c ’est  que  T i -N o i r  
D es ja rd ins  ? a l lez-vous  nous  
m an d e r .

U  guerre qui est enfin finie en Europe vn-t-elle «>!
continuer  indéfiniment a u  Canada.  ̂ v e rn e m en t  bleu d 'O t t a w a  qu i  é ta i t

Celte malheureuse aventure n e  nous a-t-elle pas cou- p4lVé par les tor y s pour inc i te r  les 
le assez cher Y Et v o n t  inuem-t-on à  gaspiller notre argent de j e u n e s  p a t r io te s  d e l à  p rov ince  de |

illiers d e  l ‘i r c ^ v i l X  v Q uébec  à c o m m e t t r e  des  a t t e n t a t s  I
moi l y'ici' ' ..’aurez I l a ‘ly,(u,l,!lil.c cl fl se r*vol,er co,v

conduite  l l i q u a l i -  qc t r i s te  ind iv id u  a é t é  Vinstiga- 
flanc duquel V O U S  êtes collé ? t e u r  de  tous  les t ro u b le s  de  M o n t ­

réal ,  et a u j o u r d ’h u i  il jou i t  de  sa 
l iberté.

M a r d i  a  eu l ieu  a u x  T r o i s - R i -  
d e - j v i è r e s  u n e  r é u n io n  des  l i b é r a u x  

de  S t - M a u r i c e  p o u r  le c h o i x  des  
à la c o n v e n t i o n  d ’O t t a -

iVi i1 4

duré ?
w a.

BANQUE D’HOCHELAGAO n  é té  cho is is  : 
lisle, M.  l \  F. 
te  e t  V iv ia in  R u n  il,

M M . Geo.  D e-  
E d g a r  G u i l l e m e t -

FONDEE EN 1874la sorte pour faire vivre quelques m
Voyons, M. Blondin, êtes-vous 

vous pas le courage de protester contre la 
fiable du gouvernement  au :

Les Elections à St-Tite Capital et Réserve : $ 7,700,000. 
$51,500,000.Total de l'Actif :

N o u s  a v o n s  c o m m is  q u e l q u e s  
i n e x a c t i t u d e s ,  d a n s  n o t r e  d e r n i e r  
n u m é r o  en  d o n n a n t  le r a p p o r t  des  

Il n ' a  pas  m ôm e subi  de procès ,  é l e c t io n s  m u n ic ip a l e s  d e  S t - T i t e  
ce c h a n c e u x  de  1 i -N o i r .  Le  r é s u l t a t  e x a c t  est  celui-ci  :

On n ’a q u e  ce q u e  l ’on m é r i t e  Q u a r t i e r  c e n t r e ,  J .  A. B e la u d  et 
d a n s  le inonde,  et si T i -n o i r  e s t  en x • ^ t - A r n a u d  ; Q u a r t i e r  N o r d  ; 
l iberté,  c ’est  q u ’il n ’ava i t  pas  nié- ^ • G r a n d m o n t  e t  S.  M a s s i c o t t e  ; 
vite le b ag n e  ! Q u a r t i e r  S u d  ; A.  E e r r o n r  A,

L ' H e u r e u x .  M. J .  A.  B é la n d  a
Vendredi dernier  une foule nombreuse encom bra i t 1 S eu lem en t ,  n o u s  ne v o u d r io n s  é té  élu o ro -m a i r e  à la p r e m iè r e  

l a  grande salle d e  l 'Ecole Techn ique  pour la distribution pas t en te r  de c o m m e t t r e  la d i x i è m e  sé a n c e  nu n o u v e a u  Conseil.
des pr ix  ut la collation des diplômes.

Cette nombreuse assistance était  la aussi dans un au- cirions que  le b ra s  v e n g e u r  de  la 
Ire but,  celui d ’entendre  1 l i o n .  Jacques Bureau et M. Hu-  ju s t ice  s ’apesnntisse  s u r  n o u s !  
bert  Bicnnans qui ont parle de renseignement technique. Mais  il fallait b ien q u e  le ju g e

c a u s e r i e  e t  l e s  l’é la rg is se ........ L ' a c t e  d*accusation
n ’é ta i t  pas  co n fo rm e  a u x  ch ino ise ­
ries de  la loi !

H e n n i  soit  qu i  mal y  pense  !

D I R E C T E U R S  : J . -A .  V a i l lancou r t ,  P r é s i d e n t  ; l’h o n .  F . -L .  
B é iq u e ,  V i c e - p r é s i d e n t  ; M M .  A.  T u r c o t t e  ; E . - H .  L e -

A . -W .

9  9  9
l ’h o n .  J .  M. XVilscn ; A . - A .  L a r o c q u em a y  ; 

B onner .

M. I3EAUDKY LEMAN, G é r a n t - G é n é r a l

L a  B a n q u e  é m e t  des  L e t t r e s  de  Créd i t ,  C i rcu la i re s  e t  
m a n d a t s  p o u r  le v o y a g e u r ,  p a y a b le s  dans  to u te s  les p a r t i e s  d u  
m o n d e ,  o u v re  d e s  C ré d i t s  c o m m e rc ia u x ,  a c h è t e  d e s  t r a i t e s  
su r  des  pays  é t r a n g e r s ,  v e n d  d e s  c h è q u e s  e t  fait d e s  p a i e m e n t s  
t é l é g r a p h i q u e s  s u r  les p r in c ip a le s  villes du  m o n d e ,  p r e n d  un  
soin spéc ia l  d e s  e n c a i s s e m e n t s  qu i  lui s o n t  confiés e t  fa i t  r e m i ­
se p r o m p t e m e n t  a u x  p lus  Las  t a u x  de c h a n g e .  I n t é r ê t  a l lo u é  
s u r  to u s  les d é p ô t s  d ’é p a r g n e  au  p lus  h a u t  t a u x  c o u ra n t .

9 9 9

Courses de Dimanche

L ’hon M. Bureau a fait une magnifique 
applaudissements frénétiques de l’assistance sont une preu­
ve que ses remarques au  sujet de celte importante  question 

- d e  l’enseignement étaient à propos et sont tombées dans une 
terre bien préparée. Espérons qu ’elles porteront des fruits. . Le no ta i re  D o s ta le r  à qui  nous  :

M. Biermans dans un  discours habilement tourné a i avons  causé  des  d o m m a g e s  im ag i- i  
faire sentir, lui aussi, combien l’enseignement teclmi- ! naires  qu i  va len t  d ' a p r è s  le j u g e  | r e n d u  c a r  les é p r e u v e s  o n t  é té  

nue était nécessaire * ! Désy, $5000 ,c o n t in u e  à vivre  à 110s c h a u d e m e n t  c o n te s t é e s ,  c o m m e

>  < < • - » ' » ' « '  «**»««• -  !»« •  '« .... *  "" c i t i : voir |,ar 10 somm“ire
bre de jeunes  gens qui fréquentent cette magnifique ecole. . c ’est étonnant q u ’il n’engraisse 
Dix-scpt élèves dans une école qui pourrai t  en recevoir pas. Sûrement il a un  ver qu i  le 
deux cents ! "  ronge  que lque  part.

Succursale : SHAWINIGAN FALLSD i m a n c h e  d e r n i e r  nous avons 
eu à S h a w i n i g a n  F a l l s  d e  belles 
courses qui ont attire sur le ter­
rain de lTlipprodrome une foule 
nombreuse.

S iem e RUE, E d ifice  BANQUE D’UOCHELAGA

J D. GERMAIN, G é r a n t .
9 9 9

P e r s o n n e  n ' e u  r e g r e t t é  d e  s ’e t r e

su

P r o te c tio n  et B én é fice
B O U R S E  O U V E R T E ,  S i  50 
Daily G 
S a c r e m e n t o

Lorsque l'a rg en t est déposé comme 
compte d ’épargnes à la Banque des Mar­
chands, il est en sûreté parfaite, pour ce 

• vous regarde. Il porte intérêt tant 
qu'il est là—de sorte que la banque vous 
paie, pour ainsi dire, pour avoir soin de 
votre argent. Ne portez pas sur vous des 
sommes d ’argent dont vous n'avez pas

les cachez dans votre maison.

1 1 1
3 % 29  0 9 / s » ®

>AÉ1Di
Au lieu de faire travail ler  leurs enfants à quatorze . . . .

ans. elles sont nombreuses familles qui pourraient donner à j L / .mT peu  p a r t o u t
leurs garçons quelques années d  ecole technique aim de lesi sa ;t un  j o u r  au  v a ie t  d u  P o w e r  : 
bien préparer  à  la lutte pour  l’existence, en faire de bons! " C o m m e n t  se fail il que tu sois ri- 
hommes, des chefs d ’usines, com m andan t  de bons salaires. I che  e t  que  ton associé Desroches  

wons habitons une ville industrielle importante  e t | so',t,P?Mvr<: r .
d’ici fi quelques années des développements extraordinaires i DemdiUçàsepd:
ouvriront pour u n  grand nom lu c do jeunes gens d o  !)i 11 lan- ^  rien ; ça m a n g e  ! ça m ange ,

c ’est  terr ib le .  Si vous voyiez  le 
com pte  d ’épicer ie ,  c h a q u e  sem aine!

Mais ce que  Dostalcv a u ra i t  pu 
« a jo u te r  c ’est que  Des roc lies paie  ce 
q u ' i l  m ange ,  t a n d i s  q u e  lui vi t  avec 

n o n s  sa famil le  d u  f rui t  des  ac t ions  en

D a n  A u b r e y 2 3 3
Temps : 1. 8 J - 5 A - 7 A

qu

A M B L E
m

o o o

G race  M ic h a e l  :
N a n c y  C.
L a d y  H a l l  
M iss  N ico  
M o v i n g  P i c tu r e  
T e m p s  : 1-9.} - 10] - 8$

» 25 T R O T  e t  A M B L E

1 1 1
03 2 2 besoin, ni ne 

Protégez-les contre les voleurs et la feu, en 
ouvrant un compte d ’épargnes.

2 4 3
4 3 4
5 5 R e t
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m  BANQUE m s  MARCHANDS• Vles carrières.
Les bonnes positions seront données à des gens capa­

bles. Si nos enfants ont  les qualifications voulues, ils t rou­
veront à se placer avantageusement.  C’est à l’Ecole T e c h n i ­
que q u ’ils acquer ron t  ces connaissances nécessaires. Si 
négligeons l 'avantage qui nous est offert, des étrangers p lus d o m m ag es .

** I
Bureau  C hef  : Montreal .  D \ /  C A N A D A » E ta b l ie  e n  1 8 6 4 .G o ld e n  B 

P e t e r  Peak  
O r e t t a  M 
L o u  W r i g h t

1 1 2 1
3 2 1 2 S U C C U R S A L E  D E  G R A N D - M E R E ,

G è r e n t .2 3 2 L .  A .  M IC H A U D ,
4 4  R e t

\



L'ECHO D U  S A IN  1 -m a  u l ü C E
v —.*11 » tiCLi ■JL— B .

A c h e te r  to u te  in s ta l la t io n  d é j à  
fa ite  p a r  a u c u n e  c o m p a g n ie  s im ila i­
re ou  possédée  p a r  u n e  ou  p lu s ieu rs

pose o f  a n y  m o v eab le  o r  im m ovea-  G r a n d ’M ère , in  th e  d is tr ic t  o f  T h r e e  
ble p r o p e r ty  n ecessa ry  for  th e  p u r -  R ivers ,  
poses of t h e  c o rp o ra t io n s  :

T o  h y p o th e c a te ,  m o r tg a g e ,  in 
a n y  w a y  w h a te v e r  th e  im m oveab le  
p ro p e r ty  o f  th e  c o m p a n y  ;

T o  accep t ,  d ra w ,  endo rse  and  
g o t ia te  bills  o f  e x c h a n g e ,  
so ry  n o te s  a n d  o th e r  n eg o t iab le  in s ­
t r u m e n t s  ;

T o  a c q u ire  b y  p u rch ase ,  e x c h a n ­
ge, lease o r  o th e rw ise  a n y  bus iness  
of a l ike  n a tu r e  a n d  pay  for  sam e  
in cash  o r  in pa id  u p  s h a re s  of th e  
c o m p a n y  fo u r  s u c h  p rice  a n d  s u c h  
n u m b e r  of s h a re s  as  th e  
t ion  m a y  d e te rm in e  ;

•‘Les Tourbières des 
Laurentides limitée

A VENDRE IMMEUBLE»
D ate  from  th e  office of th e  P r o ­

vincial S ecre ta ry ,  th i s  n in th  d a y  
of J u n e ,  1919.

E. DALLAIREp e rso n n es  ;
S ’u n ir  avec to u te  a u t r e  c o m p a ­

gn ie  e x e rç a n t  u n  co m m erce  s e m b la ­
ble ;

Yacht ,  22 pieds, E n g in  Ker-  
math,  4 cylindres,  14 forces, 

M a g n e to  Hooch.” L e  tout 
parfait ordre.

;. A v is  e s t  d o n n e  au  pub lic  que
loi des  co m p ag n ie s  de

R u e  C o m m erc ia le
B u re a u  à  GrancTM ère,

77 Ste-CATIIERINE.

J4 E m p la c e m e n ts  clans une des 
belles par t ies  de la ville. Bon 
chc. Peu de  com ptan t .

en ShawiniganavecC .-J .  S I M A R D ,  
A ss is ta n t  P rov inc ia l  S ec re ta ry .

«

. v e r t u  de la 
Q uébec ,  il a é t é  accordé  p a r  le l i e u ­
te n a n t - g o u v e r n e u r  de  la p rov ince  
de Q uébec ,  d es  le t t re s  p a ten te s  en 
d a te  clu n e u v iè m e  jo u r  de  ju in  1919 
c o n s t i tu a n t  en  c o rp o ra t io n  N aza ire  
G a rceau ,  m enu is ie r ,  J a m e s  P h i l i ­
b e r t .  r e n t ie r -b o u rg e o is ,  G r a n d ’M è­
re, M aurice  G a rceau ,  ren t ie r ,  J o ­
sep h  G a rc e a u ,  m enu is ie r  et 13. -J. 
C ér in ,  c lassif ica teur de bois ,Sain te-  
F lo re ,  d a n s  les b u ts  su iv a n ts  : 

M a n u f a c tu r e r  le ch a rb o n  de t o u r ­
ne et to u s  les p ro d u i ts  qu i  d é c o u ­
len t  de  la to u rb e  et en  faire  le com->

41 en
F a i re  to u te s  choses, e x e rc e r  to u s  

p o u v o irs  e t a u c u n  co m m erce  se r a t ­
ta c h a n t  a u x  o b je ts  p o u r  le sque ls  la 
p ré sen te  co m p ag n ie  est c o n s t i tu é e  
en co rp o ra t io n ,  so u s  les n o m s  de 

L es  T o u rb iè r e s  d es  L a u re n t id e s  
l im i té e ” , avec un cap i ta l  social de 

in g t  mille p ias tres  (2 0 .0 0 0 ,0 0 ) ,  di- 
isé en  q u a t r e  ce n ts  (4 0 0 )  ac tions  

de c in q u a n te  p ia s tre s  ($ 5 0 .0 0 )  c h a ­
que .

ne-
p rom is-

S ’ad res se r  à,

Boite  97, Shaw in igan  Falls .Terre à Vendre mar-
i «

U n e  bonne terre, s i tuée  dans  le 
rang  de Grar .d 'Mère ,  à un mille 
de la ville. Elle co m p ren d  3 a r ­
pents  par  42, moit ié  en cu l ture  et 
moit ié  en bois. B onnes  bât isses .  
A queduc  gratui t .

S ’a d re s s e rù  
N A Z A I R E  R I C A R D

G rand 'M ère .

P A T E N T E S  
MAURICE A. CARON,

|M . E., E. E

e m p la c e m e n t  
60x120, rue St-Jacques ,  G r a n d -  
Mère, anc ienne  p ropr ié té  de  M. 
Archil le  Carignan.

1 maison avecv

co rp o ra -

L a  p r inc ipa le  place d ’affaires de 
la  c o rp o ra t io n ,  sera  à  G r a n d ’M ère  
d a n s  le d is t r ic t  de  T ro is -R iv iè re s .

D a té  d u  b u re a u  d u  se c ré ta i re  cie 
la p rov ince ,  ce

1 o acq u ire ,  ho ld , lease, g u a r a n ­
tee, p ledge ,  sell o r  e x c h a n g e  sh a re s  
of th e  cap ita l ,  d e b e n tu re s  
r i t ies  of a n y  c o rp o ra t io n  c a r r y in g  
on  a bu s in ess  s im ila r  to  th a t  of th e  
p resen t  c o rp o ra t io n  ;

l o  b u y  a n y  in s ta l la t ion  a l read y  
m ade  by a n y  s im ila r  co m p an y  or 
possessed by  one  o r  serval

To a m a lg a m a te  w i th  a n y  o th e r  
c o m p a n y  c a r ry in g  011 a s im ila r  b u ­
siness ;

2 béai x lots sur  la rue I lem lock  
5 °  îl d ’excel len tes  condi-

•>
IOO X
lions ,  l ’arc  en  face.

~ So ll ic i teu r  de  B reve ts  O t ta w a  
C anada .

D an s  la ville, e t p rè s  d u  B u reau  
des B reve ts  d u  G o u v e rn e m e n t .

ior sec li­m e rce  ;
F a ire  la co m m e rc e  de  c o m b u s t i ­

ble en g é n é ra l  ;
A c h e te r  ou  a u t r e m e n t  a c q u é r i r  et 

v e n d re  ou  a u t r e m e n t  d isposer  de  
p r o p r i é té s  m ob il iè res  et im m ob i­
l iè res  ;

E m e t t r e  d es  a c t io n s  l ibé rées  eu 
e n t ie r  ou  en pa r t ie ,  p o u r  a r g e n t  re ­
çu  ou p o u r  p ro p r ié té  ou d ro i t s  ac ­
q u is  ou  p o u r  se rv ices  r e n d u s  :

S 'u n i r  ou  v en d re  d ’a u t r e s  c o m ­
pagn ies ,  p o u r  c o n s id é ra t io n ,y  c o m ­
p r is  l 'é c h a n g e ,  la l ivraison ou  la 
ré c e p t io n  d ’ac t ions  l ibérées , en to u t  
ou  en p a r t ie  ;

E m p lo y e r  en  to u t  ou en par t ie  ses 
fonds  o u  p ro p r ié té s  p o u r  l ’acha t  
d ’a c t io n s  ou  a u t r e s  v a leu rs  d ’a u t r e s  
c o rp o ra t io n s  ;

A c q u é r i r ,  recevo ir ,  d é ten i r ,  louer  
é c h a n g e r ,  a l ié n e r  ou  a u t r e m e n t  d is ­
poser  d ’a u c u n e  p ro p r ié té  m obiliè re  
ou  im m o b i l iè re  nécessa ire  a u x  fins 
de  la c o rp o ra t io n  ;

H y p o th é q u e r ,  g reve r ,  d ’a u c u n e  
m a n iè re  q u e lco n q u e  la p ro p r ié té  
im m o b i l iè re  de  la co m p ag n ie  ;
* A cc e p te r ,  t i re r ,  endosser  et n é g o ­

c ie r  d es  le t t re s  de  c h a n g e ,  des  b il­
lets  p rom isso ire s  et d ’a u t r e s  i n s t r u ­
m e n ts  négoc iab les  ;

A c q u é r i r  par a c h a t ,  é ch an g e ,  
lo u ag e  ou  a u t r e m e n t  a u c u n  coin mer 
e_ de  m êm e  n a tu re ,  et les p ay e r  en 
n u m é ra i r e  ou en ac t io n s  l ibé rées  de 
la  c o m p a g n ie  p o u r  tel p r ix  et tel 
n om bre  d ’ac t ions  q u e  d é te r m in e r a  
la  c o rp o ra t io n  ;

A c q u é r i r ,  d é te n i r ,  louer, g a r a n ­
t i r ,  e n g a g e r ,  v e n d re  ou  é c h a n g e r  
des ac t ions  d u  cap ita l ,  des d é b e n t t i ­
ré s  ou  v a leu rs  d ’a u c u n e  c o rp o ra t io n  
q u i  e x e rc e  u n e  in d u s tr ie  sem blab le  
à celle d e  la p ré s e n te  c o rp o ra t io n  ;

»

»n e u v iè m e  jo u r  de
ju in  1919.

Le so us-sec ré ta ire  de la p rov ince .
C. J. S IM A R D ;

belles  te r res  à ble clans 
E xce l len te

D

MAURICE A. CARON, l’Alb a. occasion
pour  e l t ju’un qui veut s ’é tabl i r  

j et f P » rie l’a rg e n t  en peu de[S o llic iteu r de B revets,Cottage à Vendrepersons  ;
Les Tourbières des 

Laurentides, limitée

a
O T T A W A ,  i emps,» y P R I X  M O D E R E S . S ’adressez à,

E L Z .  D A L L A I  R E
U n joli co t tag e  à d e u x  logem ents ,  

a u  V illage  S t-O nge  5 a p p a r te m e n ts  
in té r ie u r  bien fini, solage en p ie rre  
c o u v e r tu re  en tôle, à  d ix  m in u te s  
de  m a rc h e  des usines.

L a  g ra n d e u r  d u  te r ra in  est de  
50x87.

B onnes  condit ions ,  s ’a d re sse r  à 

I JU L E S  D U M A I N E ,

E p ic ie r ,

' l o  d o  all th in g s  exe rc ise  all po ­
w ers  and  c a r r y  on  a n y  business  i n ­
c iden ta l  to  th e  ob jec ts  for w h ich  th e  
p re sen t  c o m p a n y  is n c o rp o ra tc d ,  
un d e r  the  n am e  of  ‘ ‘ Les T o u rb iè r e s  
des L a u re n t id e s ,  l im i té e .”  w i th  a 
cap ita l  s to ck  o f  tw e n ty  th o u s a n d  
do lla rs  ($ 2 0 ,0 0 0 .0 0 )  d iv ided  in to  
fou r  h u n d re d  (4 0 0 )  sh a re s  of fifty 
do lla rs  ($50 .00 )  each .

T he  p r inc ipa l  place of bus iness  
o f  th e  c o rp o ra t io n  will be a t

P u b l ic  notice  is h e reb y  g iven  th a t  
u n d e r  th e  Q u eb ec  C o m p a g n ie s ’ Act 
le t te r s  p a te n t  have  been issued  by  
th e  L ie u te n a n t  G o v e rn o r  of the  
P ro v in ce  of Q uebec , b e a r in g  da te  
the  9U1 J u n e ,  1919, in c o rp o ra t in g  
N aza ire  G a rceau ,  jo in e r  ; J a m e s  
P h i l ib e r t ,  a n n u i ta n t  ; Jo sep h  G ar-  
ceau , jo in e r ,  and  13.-J. G c r in ,  lu m ­
ber  cu l le r ,  of S tc -F lo rc ,  for th e  fol­
low ing  purposes.

T o  m a n u fa c tu re  peat coal a n d  all 
p ro d u c ts  der ived  from peat and  
deal t l ie r in  ;

T o  deal in fuel g en e ra l ly  ;
T o  b u y  or o th e rw ise  a c q u ire  and  

sell o r  o th e rw ise  d ispose  o f  m ovea­
ble and  im m oveable  p ro p e r ty  ;

T o  issue fu lly  o r  p a r t ly  pa id  up  
sh a re s ,  for cash  received or for p ro ­
p e r ty  o r  r ig h ts  a cq u ired  o r  fo r  s e r - . 
vices ren d e red  ;

T o  u n i te  w i th  o r  sell to  o th e r  
com pan ies ,  fo r  co n s id e ra t io n ,  in ­
c lu d in g  th e  e x c h a n g e ,  d e l iv e ry  or 
rece ip t  of fu l ly  o r  p a r t ly  pa id  u p  
sh a re s  ;

T o  invest  th e  w ho le  o r  p a r t  of its 
fu n d s  o r  p ro p e r ty  in th e  p u rc h a se  
of sh a res  or o th e r  secu r i t ie s  of o th e r  
co rp o ra t io n s  ;

T o  acqu ire ,  receive, h o ld , lease 
e x c h a n g e ,  a l iena te  o r  o th e rw ise  dis-

JOSEPH DOYON
E n c a n t e u r  L icenc ié

P o u r  le D is t r ic t  des  T ro is -R iv iè re s .
T o u te s  les pe rsonnes  qu i d é s i re n t  ; 

mes services com m e e n c a n te u r  ou  à 
t i t re  de re n se ig n e m e n ts  nie t r o u v e ­
ro n t  to u jo u rs  à leu r  d isposit ion ,

3 6  ru e  C ham plain ,

E v e n ta il  E lectr iq u e
O11 d e m a n d e  un  g ra n d  é v a n ta i l  

é lec t r iq u e ,à  d e u x  p a le t te s  p o u r  f ixer  
au  p la fond .

S ’ad resser  à ,

A . Ii. L A M P R O N ,
Barbier ,  

G r a n d ’M ère ,

TROIS-RIVIERES

L O T S  A B A T IR . . .  . , .
1JLa b e a u t é  d u  v i s a g e  

A besoin de la
C R E M E  DE T O IL E T T E

DYLCIA

R
•  % *

Dr J OS. A. JU T R A S
D E N T I S T E

à d Excellentes Conditions
D a n s  la p a r t i e  in d u s t r i e l l e  d e  

S h a w in ig a n  Palis

11SS

U n  é c h a n ti llo n  a o x  d k m ra , 6c. 
E c r iv e s  n  1» Ote D ev is  Jt L aw ren ce . M ontreal

6 0 a  In  b o u te i l le .

( 1 es T  roi s- Rivi è res
A G ra n d  M ère  to u s  les S am ed is  

je t  D im anche ,  chez  M. W ilb rod  
| L am ay .E  P  H .  J U N E A U

ENC-IN A VENDRE A S h a w in ig a n  to u s  les L u n d is  
de c h a q u e
te v o is in e  m a g a s in  5,

S U B L E SA G E N T  D ’I M :
[ Bloc J. W. Defond]118, 2e RUE, ST-MARC, sem aine ,  s è m e  ru e  por-

E n g in  de 18 forces avec chalou­
pe, Le  tout  à t rès  bonne  condi­
tion.

10, 15 .

30 B eau x  lots, 50 x  110 s i tu é s  d an s  une  q u a r t ie r  d ’av en ir  de 
n o tre  ville.

N o u s  v o u s  d o n n e ro n s  to u te s  les facili tés  possibles po u r  b â t i r .  
V en ez  n o u s  vo ir  si v ous  avez l ’in ten t io n  de  v o u s  faire un  

ch ez  vous  et cessez de p a y e r  u n  loyer  qui vous ru ine .

S ’a d r e s s e r a ,

N AXA I R K  C O S S K T T K ,

G ra n d ’Mère

Abonnez-vous à
. L’Echo du Si-Mauricei
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O f  T H E  WORLD'S BEST PERFORMERS 

AND THE FINEST T R A I N E D  A N I M A L S -
1 A  MULTITUDE V  S T R A N G E  A N D  
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P r e m i e r  T o u r  a u  C a n a d a  d e  c e  M o d e l  C i r q u e  A m é r i c a i n

LE FAMEUX CIRQUE DU MONDE
Hippodromes et ménagerie combinés avec la meilleure exposition d’animaux dressés la terresur

L’Exposition la plus nouvelle, morale e t  hautement instructive qui n’ait jamais existée. Nous disons avec fierté e t  sincérité que sou supérieur
n existe pas. LA PARADE GRATUITE MAGNIFIQUE ET SPLENDIDE DE LA RUE.

Avec sc s  tableaux aux couleurs attrayantes, ses  chariots e t  ses  voitures, son essaim de jolies Femmes, ses  jolis chevaux, ses repaires de féroces
animaux sauvages, ses  quatre orchestres, sa musique à vapeur arrivera dans la rue à 10.30 a. m. N’Y MANQUEZ FE5,

AND.A

Deux Representations : APRES-MIDI ET SOIR

%
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L’ECH O  B U  S A IN T -M A U R IC E "
T «•

1W. POUDRIER !O

W I L F R I D  GROULXi61

flÜRLUGER-lilJUUTIKRfc

I I O l v I X ) C i K R  F / F  B I . Ï O I M E RS 3oyon  & C c i in a s ,  E r o p s .
5ème rue, 2 9  Commerciale

SHAWINIGAN FALLS
Bagues en diamants, or Solide, 
M ontres, Joncs de Mariage 

W A L T H A M  et E L G IN . 
Bel assortim ent d’A rticles  
pour Cadeaux d e p le te s  et de 
M ariage. I

Spécia lités : RéparatiousM c 
M onti es et [Bijoux.

SATISFACTION GARANTIE

GRAND'MERERUE STE-CATHERINE, 4 7 , 5e RUE, SHAWINIGAN FALLS
0

»

L orsque  vous 
m on t re  p a r f a i t  et g a 
expé r ience .

a t n e z  besoin d ’un  o u v r a g e  d e  
m t i ,  venez  la confier à  mon! «

:îT«VS)un  m o t  to u t  le c o m fo r t  p o s s ib l eP en s io n  d e p r e m i e r e  c la s se ,  en

sa l le  d ’a t t e n t e .  S i t u é  clans le c e n t r e  d e  la vil le .

iB o n n e s  c h a m b r e s ,  
a u x  v o y a g e u r s .

V a s t e s  s a f e s  d é c h a n t i l l o n s ,  s p l e n d i d e

P o u r  c a d e a u x  d e  Bijouter ies ,  Verres  ta i l lé ,  A r ­
vo us  fa i re

! •10
S

yK  S u-
gen tc r ic s  cl  B agues  eu d i a m a n t .  J e  peut 
économ ise r  s u r  to u te s

\ its>> rWiy

5 m a rc h a n d i s e s q u e  j ' a io. A
en magas in .

Chalet d’Etc et d’Hiver an Lae des Piles
I Te l .  393i

>:

f t

MfiHii<J
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Terre à V endre> y.«<

Dr ED M O N D  BUISSON
\<V a?'*: m k i : 5>v

.
1 -z-; Z >

■ Ia/ ■■WM> i-
■ .

D e u x  belles te r res ,  de  3 a rp e n t s
a r p e n t s  de  p rofon-  

c u l tu rc ,  avec  lu 
: de  fermes,  m a ­

c h in e s  agricoles,  voitures ,  e tc .
Ces te r res  s o n t  s i tuées  s u r  le c h e ­

min  St-  C a th e r in e ,  au  coin de  la 
ro u te  de  S t -F lo re ,  près  de G r a n d ’- 

« M ère .

.s <■:v
V v- y>8/ île f ron t  s u r  30 

d u u r ,  to u te s  en 
r o u l a n t ,  a n im a u x

y

Cl IIRURCIIEN DENTISTEI
X il!;f - U2I<» -• %' m .* '> 1m me •B:>

20 RUE DES FORGES.îk;;<■
TROIS-RIVIERES.y • -l■ ' A< :■■6 V*

.

V-7 Im i-r  ' • i ✓«T T f l i p .
Zj.;

I
IU. le d e n t i s t e  B u is so n  a dû  fe rn*i t  son  b u r e a u  d e G r a n d * -  
sa  n o m b r e u s e  c l i en te le  à

ür

a m ; Bonnes  cond i t ions .
S 'a d re s se r  à 

G O N X A Ü I J K  L A V K R G N K .
S t  F lo re ,

M è re
d e  p o u v o i r  d i s p o s e r  de  

M ais  to u t e  
le vo ir  to u s  les jo u r s  à

Trois R iv iè re s  l ' e m p ê c h a n t  d e  
son  t e m p s  a i l leu rs .

. »
W | *ma. V , Ir Hi■n Kyjje s * »>■»

m m Lv̂ ywj *. * i>' &x  ̂•> ’AV/ «*.

p e r s o n n e  d e  G r a n d ’M è r e  on 
î  soi: b u re a u .  2o  Du P la ton .

«l'a i l leurs«V • y p o u r r a

ÿs ■ ,V* -xj

™<7
MK vvV VV ->VZ I

/ T erres  à ven d re%i -*—îx I• ■ I

Iv x ■t  ^  'U .
k .

t S A T I S F A C T I O N  G A R A N T I ED eux  te r res  à vendre ,  avec  m a i ­
sons  et b â t im en ts ,  à S t -K t ien n e  des 

| , G l es.

31V \« . ' 9 •y %  i

v.
y.

i ■ .■*■

S 'a d re s s e r  h  
A L F R E D  B L A I S ,  
S t -K t ie im e  des  G rès .

QOOOOO0 O0 OÛ0 OCM lOOOODOOOODÛOOOOÛOr OUOÛOOOODOOOOOOOOCK1I O
C e  jo l i  c lu b  e s t  la p r o p r i é t é  d e  l ' H ô t e l  S t - M a u  ri ce e t  e s t  s i t u é  d a n s  un c n d i o i t  idéa l ,  

su r  u n  d e s  p lus  b e a u x  lacs  d u  p ay s ,  en  tou  rué  d e  ni ij csi l ieuses  in r i t , i g n é s  r i c h e m e n t  boi>ees.  
Q u e l  e n d r o i t  e n c h a n t e u r  p o u r  s ’y  r e p o s e r  un j o u r  ou  d e u x ,  o u b l i e r  le t r a c a s  d e s  al lai-

res  ou  se  d é r o b e r  a u x  a r d e u r s  d u  soleil .
Lac  d e s  R,les  e s t  à v in g t  m i n u t e s  d e  l ' i l ô t c l .

n SI VOUS AVEZ BESOIN DE BOIS  
DE CONSTRUCTION A DR ES  

SEZ VOUS OU ECRIVEZ A

0
0r
o
oJ .  A . D E R Y ooE n t r e p r e n e u r - P e i n t r e  

17:$ K ue 'S t -G eov t ie s ,  GRAND’MERE
I G• •J

#***<

J. A. B O U  R A S S  AO u v r a g e  de  t o u t  g e n r e  e t  sa t is -  
sac t ion  g a r a n t i e .M a i s o n  à V e n d r e gA r g e n t  D e m a n d é :

« , oi
g M A R C H A N D  DE B O I SNOUS ACHETONS H O M E ”O n  d e m a n d e  a  e m p r u n t e r  82 

; 6 0 0  s u r  p r e m iè r e  h y p o t h è q u e ,  su r  
u n e  p r o p r i é t é  va lan '  8 3 ,0 0 0  à 
G r a n d 'M è r e .

T 11E s11U n e  m agnif ique  p r o p r i é t é  de  re ­
venus ,  r a p p o r t a n t  SSo oo p a r  mois  
de  lover .  S i tu é e  s u r  la c in q u i è m e  
ru e ,  S h a w in ig a n  Falls.

S ’adresse r  a,
I îL Z .  D A L L A I  RH, 

A g e n t  d ’I m m eulde .

» ;
oe t VENDONS H A W / N I G A P J  F A L L S%C o m p a g n i e  d ’A s s u r a n c e  

de  N ew -Y ork . Toujours eu main : Madriers, Planches, Cou-  
lo m b a g es  l>ois d e  ch a rp en te  e tc .

Ç D O O O O o o o o o o c o o o o o o r .o o o o o o o - o n n n o o o o a o û O û O O C o n o o o c H M

gO b l i g a t i o n s  ( B \ ° / o

M ontreal T ram w ays  
&  P o w er  Co. Ltd.

l£ l .Z .  D \  L L  A I R E ,  
A g e n t  (i’ 1 m m e u b l e s .

3 9 A 3 6 ,3 3 6 .9 6
6 .0 0 0 ,0 0 0 .0 0

A ct i i  ^
C a p i t a l  p a y é  
S u r p l u s  a u x  p o r t e u r s

d e  po l ices  20 ,127 ,631 .51 A b o n n e z - v o u s  àE c h é a n c e  1U23

Ch?.val à VendreVoitures et Chevali J. K. M E N A R D ,  A g e n t .
T e l  ISO L’Echo du S a in t-M au riceiD E M A N D E Z  N O S  C IH C U LA IH ES

i 7 3 R u e  C o m m e rc ia l e .  
S h a w iu ig a n

U n  bon  cheva l  no ir  
loo t /  l ivres,  avec  a t t e l a g e  e t  E x-

A V E N D R E ) F all .sRENE-T LECLF i

d 'h iv e r ,  d e  p ress ,  
a ins i  q u ’un  bon

V o i l u r e s  d  é t é ;  et  
c h a r g e  e t  l égè re ,  
cheval ,  p e s a n t  i o o o  livres.

A V endreA u ss i  un  coffre-fort à  v e n d re .B A N Q U I E R  E T  C O U R T I E R

160 r u e  S a in t - J a c q u e s ,  M o n t r é a l
T é l é p h o n e :  M a i n  1 2 G 0 -1 2 6 1  c l  9 2 2  

( M a l b o n  f o n d é e  e n  1 9 0 1 )

cl111 ,e tou t  p o u r c o m p t a n t . a tri .* • rrrr Ï 7ZE8ÏISSBft
? a -  •■''T - t v r .-r w -

« smm?111S ’a d r e s s e r  à B e a u x  lots s i tu és  dans une des  
plus im portantes de  
Falls, près du Vacifi-

S a d r e s s e r  à,

A U G U S T E  M A T T E ,

95,  H e m lo c k ,

S l i a w i n ig a n  I 'alls  5e n , e »
qfs - i  2-6

o 9h

- ML.
t

mmi p a r t i e s  les 
S h a w i n i g a n  
q u e  C a n a d ie n .

D e  b on n es  conditions.

E. C. D K B E U . E R I  V E , i : , ti ov fm u Z A*C l® • «i
Epicier,

S h  n v in ig an  Falls .

k£»r
ii

L ev e r B ro th e rs . ! o ro m o , '•v u s  c u v e r  >i# 
g iatu itcm cnt u n  M orceau  d e  leu r fam eu x  savor 
i e  •oïlr**e- «• vous r^en h o n n ez  c-* n a u ir r .

• •

g t t i  *
m m #  '

è
M S i

M. G. A. G R U N I .S ' a d r e s s e r  à 
G E R  ou  à M. L A  R O S E .

( i o  m m  ' r

V,
I

L0 mai. >
5S

a #

>: ' /-
0 »

Poisson à Vendre
I»«• > .

I f
« «

: >■•■US'»

5 1
#

£ fi* Nlc Vjrv • /
•. t

. = < w
N e  pas o u b l i e r  q u e  vous  pouvez  

v o u s  p ro c u re r  d u  poisson frais  tous  
les j o u r s  en vous  ad ressan t  à  H .L a ïu -  
p ro n  e t  Fils .

i.e poisson coû te  moins  c h e r  que  
la v iande ,  e t  le pa t r io t i sm e  coiumati-

boeu f  et  le lard.

-; ms .,
•ri*  1

y ru »,
i :

H. «z>;':: lv r *:
-

ii
_ L V V n

4  " t
- T ie r  T : *
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M
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MAUVAISE SORTE DE 
CLOTURE, ERIGEE

* •
I t nBONNE SORTE DE 

CLOTURE, ERIGEE
f a # IA

1 ►'VARTISTE-PEINTRE V
1 > ; # 

r« *-ZI W M
A\  , fX "maI Æ T T R E U R « «% \ H

% 4K /\ y «
A • —

MiPeinture de fantaisie sur étoffes de toutes 
Coussin, Portières, Ecrans, etc

rateFR A G ILES!

La Seuie Cloture de Broche que vous
devez Acheter

■■1
!■>*>t •w' A »sortes pour

%:
T

B É ® * ®
S 6 ^ r

SPécialité dans les Encadrements, 
de Gravures, Portraits, Etc.

I ;-I DiiS«•

PRIX DONNES SUR DEMANDE !
./

V ‘ Urn- N

Sténographe Demandée f *, %
L a  seule  c lô tu re  que  vous  devez é r ig e r  s u r  vo tre  fe rm e  est  celle qu i  d u r e  to u te  une  vie, une  c lô ­

tu re  qui  rés i s te ra  a u  p lu s  d u r  u sa g e .  Id le  est  la m o in s  d ispend ieuse  à la longue .  D 'a u t r e s  p e u v e n t  ê t r e  
que lque  peu  m oins  c o û te u s e  d ’abord ,  mais  que l le  d if férence p eu v en t  y  faire q u e lq u e s  a n n ées  ! . m m

r
* A *i,

7 », /
U n e  j e u n e  Idle s a c h a n t  la s té -

c l a v ig ra p h ie  t r o u - j  
s ’a d r e s s a n t  à

■ é•> N
n o g r a p e i e  et  la 
v c ra i t  un  em p lo i  
la  B a n q u e  d T I o c h e l a g a .

LA CLOTURE DE BRUCHE DE PAGE EST FAITE POUR DURER
M M .en

SÎXQ u e lq u ’unes  son t  fab r iquées  pou r  la vente .  N o m b r e  de  nos  p rem ières  c lô tu re s  fa i tes  il y a plus  de  25 
ans,  d o n n e n t  encore  le mei l leur  service.

L a  C lô tu re  P a g e  est to u te  fai te de  b roche  N o .  m ê m e  les c rochets .  La  b roche  e m p lo y é e  en 
est de  to u te  p rem iè re  qua l i té ,  t r è s  forte,  t r è s  r ig ide ,  les c ro c h e t s  fermes et  les espaces  é g a u x .

N o s  c lô tu re s  et  b a r r iè re s  offrent  une  s é c u r i t é  p e rm a n e n te  c o n t r e  tout  en n em i ,
11 y  a  une  so r te  de  c lô tu re  P age  pou r  c h a q u e  fin,

%
N o t r e  n o u v e a u  ca ta logue  français  v ien t  ju s te m e n t  d ' e t r e  publié ,
Ecr ivez-nous ,  et nous  vous en e n v e r ro n s  u n e  copie.
S ’il n 'y  a pas  u n  de  nos r e p ré s e n ta n t s  d a n s  vo tre  local i té ,  il n o u s  fera plais i r  de  p re n d re  [des 

a r r a n g e m e n t s  avec  un  m a rc h a n d  solvable  d a n s  l ’en d ro i t  où  vous d e m e u r e z .
E c r iv ez -n o u s  p o u r  plus  amples  dé ta i ls  au  s u je t  de  nos offres d ’agence .

A VENDRE Vendu par
J. N. FARLEY/

bons c h e v a u x  de  t ravail  
' pesan t  de  145° & 1700 livres, :
! d re  à t r è s  bon m arché .

S ’adresser  à  la B K L G  O.

Shawini&ui Fallsf  rois »
1 vcn- :3

1NOU^SQMMESaC ;SSSEBWR:;:r

Abonnez
“l’Echo du St-Maurice”

-  -• *' 7*C O N D I T I O N S  D ’E N V O I  : Le  fret es t  a l loué  s u r  to u te s  les e x p é d i t i o n s  de  200 lbs ou  plus,  à tou t
endro i t  d a n s  le vieil O n ta r io  ou Q u éb ec ,  q u a n d  remise  est fai te d ans  les t r e n t e  jo u r s ,

\> V ’ -

^  y  .7 : v. p * *
Joipîvrv* 1 «•*.* »•«•*

.-y.: il ÎVmor v
‘ciM/i v:,v

i‘if l j

vous af B 1

m  'if # w 1 •

. # a k

i? HLa Compagnie de Clôtures Métalliques F age du Canada, Limited
505 R u e  N o tr e -D a m eo n tre a l .

, •• f i l  •
. ...VÂ f  / • y • • i

g # I « l • . «lr -

W in n ip e  éW a lk erv i l le
. . .



L’EOHO DU SAINI-MAUUJCE "T 37 s a .-v.

’ Tel. 2*-1. D. J. A. D U FR E SN E
.. médecin-chirurgienCartes d’Affaire Le Dr W . Lacroix=73

J. W. DEFOND, N. P.
iiS rue St-Marc

Terrain Lam- 
l'errain Frigon, Assurance- 

vie, Assurance-feu, Prêt d ’argent. 
Sous agent de La Banque Nationale.

Ferron & Compagnie, 
Limitée .

U
Ferron 6* Compagnie, 

limitée
» J. P. L A L O N D E  

Notaire
Greffier de la Cour de Circuit

Tel. 39Rue Commerciale Tient  maintenant son bureau au 
No i 24, 2e Rue, en face du Pres­
bytère, bloc Lavergne, St-Marc de 
Shaxvinigan.

Shawinigan Falls. Agent d ’immeuble, 
bertPublic notice is hereby given 

that, under the Quebec Compa­
nies’ Act, letters pa tent  have been 
issued by the Lieutenant-Govenor 
of the Province of Quebec, bear- 

date the twenty fifth day of 
incorpora te  : Napo- 
physicien, of the pa-

Avis est donné an public que, en 
vertu de la loi des compagnies de 
Québec, il a été accepté par le lieu­
tenant-gouverneur de la province 
de Québec, des lettres patentes 
date du vingt-cinquième jour 
juin 1919, constituant en 
tiou Napoléon Perron, médecin, de 
la paroisse de St-Barnabe,François- 
Xavier Lambert, cultivateur,Char­
les-Horace Flamand, commerçant, 
Augustin Rivard, collecteur,et Lu­
cien Perron, commis-épicier, ces 
quatre derniers de la ville de Sha­
winigan Falls dans les buts sui­
vants :

Acheter, vendre, disposer,impor­
ter, exporter de la marchandise en 
épiceries, denrées de toutes sortes, 
et généralement tous articles et pro­
duits pour fins domestiques :

Faire I2 commerce dans tous au­
tres genres ou spécialités ;

Acheter le fonds de commerce 
d ’autres personnes ou compagnies 
exploitant la ou les mêmes lignes 
de commerce et les payer soit par 
argent ou par parts acquittes du ca­
pital de cette compagnie ;

Payer toutes dettes de cette com­
pagnie en derniers comptants, ac­
tions debentures ou autrement ;

Acquérir  tous immeubles dont la 
dite compagnie peut avoir besoin 
ou q u ’elle jugera à propos ou né­
cessaire pour les fins de son com­
merce ;

Demander, acheter ou autrement 
acquérir des brevets, permis, et au 
très choses semblables ou analo­
gues, conférant un droit exclusif 
ou non exclusif limité. Seservir de 
tout secret ou autres renseigne­
ments concernant toute invention 
qui sera jugée propre aux fins et 
dans l’intérêt de la compagnie, et 
utiliser, exercer, développer, per­
mettre l 'usage ou autrement faire 
valoir la propriété des brevets,droits 
ou renseignements ainsi acquis ;

Vendre ou disposer des biens de 
la dite compagnie ou de toute par­
tie d ’iceux pour la compensation ou 
le prix que la compagnie jugera 
convenable, et, en particulier, pour 
des actions, debentures ou valeurs 
de toutes autres compagnies dont 
les objets sont en tout ou en partie 
semblables à ceux de cette compa­
gnie ;

Tel. Bureau : 8 z5 
136 rue Notre- Dame 4 4 Résidence : 2 2 

Casier Postal : 158
Argent à prêter sur

première Hypothèque
Bureau : Edifice Banque Nationale. 

G rand’Mère.
en

W ëM à : f Mde Tel.
hrançois Lajoie L.L.L. Bureau 825 
Léon Lajoie L. L. L.

Dr A C H IL L E  VOISARD ' jmgcorpora-
June 1919, 
léon Perron 
rish of Saint-Barnabe. François- 
Xavier Lambert,  farmer, Charles 
l lo iace  Flamand, trader, Augus­
tin Rivard, collector and Lucien 

grocery clerk, these last

C 111K U K G I K  N  - D  K N T  I STIC

Grand’Mère
* •wSsatA R T H U R  L E F E B V R E  

Avocat
Résidence 22 

Casier Postal 158 Départ de G rand’Mère 
8.45 a. 111. 2.15 p. ni.

Départ de Shawinigan Falls, 
9.00 a. 111. 2.35 p. ni.

Trois-Rivières 10.00 
a 111. 3.30 p. ni. tous les jours di­
manche excepté.

Départ de G rand’Mère,

Déliai 1 de Shawinigan Falls 
p. 111. tous les jours samedi

Rue Ste-Catlierine,
K 11 f a c e  ( le  l 'K g l i h c

L A J O I E *  L A JO IERésidence 165R ecorder  V i i .le G r a n d ’Me r e

Bureau 7 
\ Résidence 14

Rue Chamberlain, G rand’Mère.

Tel.,  Bureau 84
A V O CA TS

13G rue Notre-Dame, 
Trois-Rivières.

1Bell Tel. Arrive àFer ton
four of the town of Shawinigan D, F .  P AQUINDr j.

MÉDECIN-CHIRURGIEN
G rand’Mère

Falls, for the following purposes : 
T o  buy, sell, dispose of import 

export grocery 
ry kind and generally all articles 
and products for domestic purpo-

Rue Ste-Catlieiine
“T E L E P H O N E  1 0 5

I O . 3 0  p .  i l l .A. E P A Q U E T T E ,  C. R. 
Avocat

J. A L F R E D  NADEAUand goods of eve-
11.15 

excepté
A V O C A T

Rue Commerciale u .  a . ,  l . L .  1«  •

L. A. LE C L E R C  & CIE.
Achats et collection de comptes.

Collection de loyer,
pension, salaires, etc.

Faites promptement à 
raisonnable.

Arrive à Trois - 
a. m. tous les jours dimanche 
cepté.

Rivieres,ses ; 12.30
ex-

vShawinigaii Falls. Bureau à l ’Hôtel de Ville 
La Tuque, Que

T o  carry on any other  business 
all branches thereof ;

T o  buy the stock in the of 
other persons of companies deal­
ing in the same line or lines of 
business and to pay for the above 
either in cash or in paid up shares 
of the capital of the company ;

T o  pay any debts  of this com ­
pany in cash, shares debentures 
or otherwise ;

T o  acquire any immoveables 
which the company may require 
or which it may think suitable or

Co., ChamplainL. o .  b a r i b e a u l t 13.A . ,  L .L . I v • I
Dimanche seulement,

De G rand’Mère 
8-1.5 u. m. 5.30 ]>. m.

n o t a i r e

Dr J. A. BELAND 
M k d E C I N - V k T E R  I N A  I K H  

Tel. Bell 265

S H A W IN IG A N  FALLS.

No. 43, 5e Rue Tel. 22S un
tauxShawinigan Falls. Shawinigan Falls, S.50 a.111. 

m. racoi dement
5-15 P. 

a Trois • Ri vicies 
pour Montréal à 3 40 p. ni. 
pour Québec 5 00 p.m. et 7.15 p. m.

No. 4 1, 5icmc Rue.106, Rue Commerciale,
Shawinigan Falls, Qué.B U R E A U ,  B1GUE & G A R I E P Y ,  A v o c a t s .

iPower Building,
T R O IS-R IV IÈ R E S

Hou. Jacques Bureau, C. R. 
Philippe Bigué, C. R.

Hon. Wilfrid Garicpy, C. R. 
J. E. Mcthot, C. R. Conseil.

7 p. m.
fel. Bell 260.

De Trois-Ri v iens  j oui Montréal a 
2 50 a. m. tous les joins 
6 00 a. 111. 11 15 a. m. tous les 

jours, dimanche excepté.

De Trois-Rivières dimanche seule 
ment, pour Québec,
3.40 a. 111. 5,00 p. m. 7.15 p. m.

De Trois-Rivières tous les jours di­
manche excepté pour Québec, 3.40 
a, m. 7.00 a. 111. 12.15 P.ni. <8, p.m.

Départ de Montréal pour Trois-Ri­
vières, Shawinigan Falls et Grand- 
Mère, a 8.50 a.ni. 5.00 p. m. 11.45 
p. 111. tous les jours dimanche e x ­
cepté, et 8.50 a. m. 1.30 p. m. 
11.45 p. 111. dimanche seulement.

Dr j .  r . i i k b e r t

Chirurgien-Dentiste
F A R L E  YJ. N.

P 11A R M A C I K N -O P T O M  E T  R I ST K
(O p t i c i e n )necessary for its business purpo­

ses ; Heures de Bureau :

9 a. m. à 12 p. m. 
2 p. m. à 6 p. m.

SOIR

Shawinigan Falls.
To  apply for, buy or otherwise 

acquire patents,  licenses and the 
like conferring an exclusive, non­
exclusive or limited right. Tu use 
any secret or other information as 
to any invention which may be 
deemed fit for purposes and in the 
interest of the company ; to utili­
ze, exercise develop, grant the 
use of or otherwise turn to ac-

IiDGAR BOURNIVAL
A V O C A T

Edifice Banque dTIoclielaga,
Tel. 152

Shawinigan Falls.

BUG. 'G IG U K R E , L. L B. 

AVOCAT I

Edifice Gaillardetz 
C A S I E R  P O S T A L  307

Shawinigan Falls.

5ième Rue, ,/4 à 9. heures5e Rue
Bureau fermé, les Mardis et Jeu­

dis soir.
71, Avenue de la Station, 

Shawinigan Falls.
M A R T E L  & M A R T E L

A VO CA TS

Shawinigan Fails et Trois-Rivières
TEL. 198

Dr J. J. T R U D E L
count the property of the patents 
rights or informations thus acqui­
red ;

L. M. C. C. De Québec pour Trois-Rivières, 
Shawinigan Falls et GraïuVMère,A  V e n d r eSpécialité : Maladies des femmes et 

des enfants.

Si-Marc de Shawinigan.

a tS.30 a. 111. 1.15 p.m. 5.15p.m. 11.45 
p. m. tous les jours dimanche e x ­

maison. ccplé, 9 00 a. m. 1.15 p.m. 11.45 p. 
m. dimanche seulement.

To sell or dispose of the proper­
ty of said company or any part 
theroef for such considération or

1 elephone Bell 165 
L ’Honorable J. A. Tessier, C. R. 
F. X. Lacoursière B. A. L. L. I 
Maurice Fortier, L. L. I

Tessier, Lacoursière & Fortier

Ln emplacement avec 
situé dans le village de St-Bonifa- 

« ce> voisin de l’hôtel de M. Nap. 
Carie.Bonnes

price as the company may think 
fît and in particular for shares, de­
bentures or securities of any other 
companies the objets of which are 
altogether or partly similar to 
those of this company ;

To hold and pay for shares, be­
come a share holder, hold or buy 
debentures in one or several com­
panies duly incorporated :

T o  sell, transfer and alienate 
with the approval of two-thirds in 
value of the paid up capital stock 
of said company, its franchises 
and any of the whole of its rights, 
privileges and powers conferred 
to be held by this company, toge­
ther, to any persons or companies 
duly incorporated, for such price, 
consideration, terms, clauses and

' think fit and 
particularly for shares, bonds, de­
bentures or other securities of 
such persons or companies ;

To remunerate with the appro­
val of shareholders of this compa­
ny by way of cash or paid up sha­
res of the company, any persons 
or corporations for services rende­
red or to be rendered in placing 
or assisting to place shares of this 
company or in negotiating the 
sale of its debentures or in or 
about the formation of this com­
pany or in its promotion and in 
the conducts of its business :

To  carry on any transactions, 
and do all acts and exercise all 
powers and attributions, although 
not specified herein, conducive to 
the promotion of its interests and 
directly or indirectly beneficial 
to the company, under the name 
ot ‘T'erron & Companie, limitée**, 
with
thousand dollars ($20,000.00), d i ­
vided into two hundred (200) sha­
res of one hundred dollars 
($100,00) each.

T he  principal place of business 
of the corporations, will be at 
Shawinigan Falls, in the  district 
of Three  Rivers.

Dated frein the office of the

V • De Trois Rivières pour Shawini­
gan Fails et G ran cV Mere, à 12.30 

111. 8.15 n. ni. tous les jours à 
6.15 a. m. tous les jours dimanche 
excepté.

Billets et vente pour tous les 
points du Canada et des Etats-Unis. 
Pour informations s’adresser aux 
Agents de Gares.

conditions.v •

S ’adresser à
A  V E N D R EA V O C A TS & P R O C U R E U R S  

Trois-Rivières,
A R T H U R  H E B E R T ,

St-Boniface.19 rue Alexandre.
V a n n e

Cîovjit S td  b o u l a n g e r  
G o v n t  S td  W i n t e r  W h e a t  
Son 
C r u
O r g u e  d e  t o u te  q u a l i t é s  
M o u lé e  d ’o rg e  
A v o in e  d e  t o u t e s  q u a l i t é s  
M ou lée  d ' a v o i n e  
Itlé d e  t o u t e s  q u a l i t é s  
S a r r a s i n  u e  t o u t e s  q u a l i t é s  
H o r s e  V a l  
D n i rv  M e a l
1*16 d i n d e  j a u n e  d e  t o u t e s  q u a l i t é s
1116 d ' I n d e  b l a n c  d e  t o u t e s  q u a l i t é s
P a r i  n e  d e  b l é  d ’In d e  d e  t o u te s  q u a l i t é s
M o u l é e  d e  b lé  d ’I n d e  d e  t o u t e s  q u a l i t é s
C r i b l u r e s  d e  g r a i n
l ’oiv c u i s a n t s
P c v c s  b l a n c h e s
P o in
P a t a t e s
P r u i t s

Détenir et payer des actions, de­
venir actionnaire, détenir ou ache­
ter des debentures d ’une ou de plu­
sieurs compagnies légalement cons­
tituées en corporation ;
.P Vendre, céder et aliéner avec le 

consentement de deux tiers en va­
leur du capital payé de la dite com­
pagnie, ses franchises, et quelques- 
uns ou la totalité de ses droits, pri­
vilèges et pouvoirs conférés à ou 
possédés par cette compagnie ainsi 
que son fonds de commerce ou actif 
ou partie d'iceux,il toutes personnes 
ou compagnies légalement consti­
tuées, pour le prix, considération, conditions it may 
termes, clauses et conditions qu’el­
le trouvera convenables et, parti- 
culièremont, pour des actions, des 
bons, obligations ou autres valeurs 
de telles personnes ou compagnies ;

BCJIUÎAU DE C O L L E C T IO N
W . V E N N  HS, P R O P .

Collection faite avec diligence dans 
toute la Province de Québec, 

à un taux  raisonnable.
23 Rue Chamberlain, Grand Mère 

TEL. NO. 7

TERRAIN A VENDRE
Un terrain sur la rue Ste-Catbe­

nne. Un terrain situé l ’autre côté 
delà  rivière Walsh.

S’adresser à,
J. H. NOBERT, 

Grand’Mère.

T-

Abonnez-vous à

L'Echo [lu St-Maunce
j .  R. !. LAFKENIEKE

H orloger e t  B ijoutier

T A B A C  F E R M E N T E
EN F E UI L L EAssortiment complet de Lunettes, 

Verres coupés, Souvenir, Bagu La Banque Royale du CanadaH a v a n e  “ F o r t
M a in  i 11>.es. Havane D o u x "

Montre Waltham,
Agent pour la Montre “ Régina

S P E C IA L IT E

et Elgin, etc. N O N  F E R M E N T E
1 8 6 9

25.000. 000
15.000. 000
16.000. 000 

430,000.000

Incorporée eu

Capital Autorisé 
Capital Payé 
Komis de Jîéserse 
Actif Total

y  y

C o n n e c t i c u t  
R o u g e
F e u i l l e s  é t e n d u e s  
Halle  d e  50 lbs.  f r e t  p a y é  s u r  100 lbs.

M a in  u n e ' d e m i e  11».
: Joncs de Manage 5

Rémunérer avec l’approbation des 
actionnaires de cette compagnie au 
moyeu de deniers, comptants ou 
d ’actions acquittées de cette derniè­
re, toutes personnes ou corpora­
tions pour services rendus ou qui 
seront rendus pour placer ou aider 
à placer des actions de cette compa­
gnie 011 négocier des débentures 
d ’icelle ou relativement à la forma­
tion de cette compagnie ou il son 
avancement et à la direction de ses 
a flaires ;

Watch Inspector for C. N. Ry.

Rue Commerciale,
EN G R O S  S E U L E M E N T

E t  A b a s  p r i x
S P E C I A L I T E  : M oulée  d e  t o u te s  so r te s .Shawinigan Falls

T é l é p h o n e z  ou  t é l é g r a p h i e z  
m a n d e s  à  n o s  f r a i s .

vos coin-

DEPARTEMENT D’EPARGNESTEL. BELL Quebec Produce ExchangeDr L B. de la BRUERE Une piastre suflît pour ouvrir un compte. 
Interet crédite le 31 Mai et 30 Nov. de chaque année.

Nous émettons des traites payables dans toutes 
les parties du monde. Boîtes de sûreté à louer.
503 Succursales au Canada et à Terre-Neuve,

G4 à l'etranger, Succursale à Paris.

Dentiste Franco-Américain
Shawinigan Falls.

98 RUE ST-PIERRE, QUEBEC
P H O N E  3 2 927a, 5e Rue

n=2>0< IlpQolp
Faire toute transactions et tous 

actes et exercer tous pouvoirs et at­
tributions, quoique non prévus en 
ces présentes, tendant à promou­
voir les intérêts de cette compagnie 
et les favorisant directement ou in- 
directement.sous le nom de “ Per­
ron & Compagnie, limitée” , avec 
capital social de vingt mille piastres 
($20,000.00), divisé en deux cents 
(200) actions de cent piastres 
($100.00) chaque.

La principale place d ’affaires de 
la corporation, sera à Shawinigan 
Falls, dans le district des Trois-Ri­
vières.

Daté du bureau du secrétaire de 
la province, ce vingt-cinquième 
jour de juin 1919.

Le sous-secrétaire de la province,

C.-J. SIMARD.

\
TEL. ,  B E L L  6 7 5 e  R U E

SUCCURSALE DE SHAWINIGAN FALLS0 .  C. WEARY, GERANT

Bureau & Pannetoncapital stock of twentya

1 oooooaoooaooaooctooacKioooaiDoooayooooooaoooaaooooooaot e e :I A X

LA BANQUE NATIONALEMarchands

E P I C E R I E  D E  C H O I X FONDEE FF 1860
CAPITAL AUTORISE . .  . $ 5 ,0 0 0 ,0 0 0 .0 0
CAPITAL VERSE . . . .  $ 2 ,0 0 0 ,0 0 0 .0 0

. . $2,200,000.00
2 7 5  B u r e a u  a u  C a n a d a

DEPARTEMENT D'EPARGNES

La Meilleure Epicerie de la Ville A
Provincial Secretary, this twenty 
fifth day of June, 1919.

RESERVE
■ C.-f. S IM A R D ,  

Assistant Provincial Secretary.
Agents pour le g r

gFAIN et GATEAU lo u t  Depot de $1.00 est accepté. Nous payons l ’intérêt deux fois 
par année, au plus liant taux  courant.
M andats de Voyage et L eltrrs de Credits payables aux Etats-Unis, en 
Europe et en Asie.
Collections effectuées promptement.
N o u s  apportons une attention particulière aux  transactions p a r  
malle.
Nous sollicitons votre clientèle.

vice parfait.

Une visite est sollicitée.
Nos chambres sont vastes, bien 

aérées, bien éclairées et vous y 
trouverez tout le confort désira­
ble.

HOTEL ST-MAURICE
The Jas. Stranchan, Liée., Montréal.Le Rendez-vous des

Voyageurs
L ’Hôtel St-Maurice, tel que 

réorganisé est un des meilleurs 
hôtels du District des Trois-Ri­
vières.

L a  salle à dîner est absolument 
oe qu’il y a de mieux aménagée.

Table  de première classe et ser-

; „!
«V

{..Une Visite est Respectueusement Sollicitée
P R IX  M O D E R E S .

>Q<=nn
H O T E L  S T - M A U R I C E Succursale de Shawinigan Falls :

Jules R. Dugal, gérant
I 5  !«HMH5CHMmocHKKmûOOOoooooooaoaaaaaocH>ocH>cH>ooocKKKH>ooo*

Doyon & Gel inas, Props
G ra n d ’M ère Abonnez-vous à “ L’Echo du Saint-Maurice 99• y



L’ECHO DU SAINT-MAO RICE
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II
Causerie Semi-ready : Un Siècle d’Opérations Maritimes

!
D I T E S  L U I  ! Vous i i ’avez jamais eu que des 

vêtements faits par tailleurs ?
Bien, nous sommes tailleurs. 
Chaque homme de l’atelier Se­

mi-ready est un tailleur diplômé, 
quelques-uns des meilleurs parmi 
eux débutèrent chez des tailleurs 
au détail, mais choisirent le Semi­
read y, parce qu’ils ont 12 mois de 
salaire continu par année.

“ Si vous ne pouvez trouver jus­
te ce qu’il vous faut.

Soit dans le style ou le dessein. 
Nous montrons 300 desseins de 

tissus et 30 cartes de modes.
C hois issez  n’importe lequel et 

nous taillons sur vos mesures exac­
tes.

< 1 / ‘i1
D u r a n t  c e n t  a n s ,  l e s  n a v i r e s  d e  l a  C i e  A l l a n  o n t  s i l l o n n é  l a  r o u t e  n o r d  d e  l ’A t l a n t i q u e4 <
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Comment elle vous épargnera un tr«a\ail pénible, 

Comment elle diminuera le coût de votre lessive, 

Que nous les vendons à des conditions faciles, 

Que le coût d'une lessive n'est que de £c,

{• t.* /; y• * > 4 / *.v a- /
■■ < < >« 4 : v t> M a* 1• •m m >ï*5**i < M X jV■VA.-ywst. v

K fi«•• .1
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i i Livraison prompte il point. *; N  V / .

%Que cette machine se paie par les économ ies >v, 7<
h

G. L A M B E R T ,qu’elle fait. c I «
L  a n c i e n  “ A l s a t i a n ”  d e  l a  l i g n e  A l l a n ,  a u j o u r d ’ h u i  a v e c  l a  C a n a d i a n  P a c i f i c  O c e a n  
' S e r v i c e s  L t d . ,  e t  c o n n u  s o u s  l e  n o m  d e  “ E m p r e s s  o f  F r a n c e . ’ !

C e  p a q u e b o t  j a u g e  1 8 , 0 0 0  t o n n e s .

Habits Semi-Ready
ê

Grand Succès du
mérite agricole

Il y  n un peu plus d ’un s iècle ,— le 24 
mai 1819,—  le “ Glasgow Herald " 
publiait un avis  aux expéditeurs e t  aux

: Canada, d isant que le 
sous les ordres du capitaine  
ipparcillerait 
de Québec.

dans un but de spéculation, car i\ cette firme de Liverpool pour le transport de i  
époque, notre pays éta it  pratiquement malles canadiennes, mais l'arrangement 
inconnu sur les marchés du monde et ses n'ayant pas été  satisfaisant, il ne dura 
exportations éta ient  A peu prés uulles. que deux ans, après quoi les Allan 
Mais l’expédition ayan t  été très fruc- s'engagèrent A effectuer eux-mêmes i e  

' de Greenock à tueuse, le capitaine Allan entreprit un service avec les paquebots “ North  
Québec, le 1er juin second voyaee  avec  deux voiliers et dès American" et “ An; Io-Saxon. 

suivant et prendrait ensuite la mer à la lors la Cie Allan com m en ta  vraiment son En 185$, la compagnie s'engagea à 
première occasion favorable. Le 11 oeuvre de développement et d ’union maintenir un service de malles hebdo-  
juin, le même journal faisait paraître entre l’ancien e t  le nouveau inonde. madaire et se  procura dans ce but lea
dans ses nouvelles maritimes, que le C e fut le 21 mai 1820, cpie le capitaine navires“ North U n io n .” “ Nova Scotian,'

J e a n "  avait  fait voile pour Québec le Allan, accom pagné de son fils Hugh, plus , “ Bohemian" c i  ‘•Hungarian/* jaugeant  
6 juin. Ceci marqua l’inauguration du tard Sir H ugh Allan, arriva A Montréal à chacun 2 ,200  tonnes. Les subsides du  
serv ice  d e  tra n sp o r t m a r itim e  d e  In coin- bord de son brig le “ fa v o r ite ,"  après gouvernement étaient alors de $208,000  
pagnic Allan entre la Clyde et le St-  un voyage accompli sans incident. Le I par années, soit $4000  
Laurent et les débuts  de cette organisa- capitaine abandonna peu de tem ps après retour. Lu 1801,
l ion ,  qui continua ensuite à ce développer la navigation a c t ive  pour s ’occuper plus 11’ “ Hibernian," paquebots tic 2*400 
pendant de nombreuses années e t  qui spécialement do construction maritime. ' tonnes, furent, ajoutés à la flotte et 
ex iste  encore com m e partie de la Cunu- Il s 'établit  à Glasgow, laissant A son 1801, iolle-ci fut encore augmentée par 
dian Pacific Ocean Services Ltd. fils le soin de diriger sur les mers !<\s l'acquisition du “ Peruvian" et du

Peu après le premier voyage du “ Jean," destinées de la flotte qu'il c o n s t r u i s i t Moravian," construit* aux chantiers de 
le capitaine Allan se procura d ’autres pour le service dti Canada e t  qui cousis- ' la Clvde et jaugeant,
voiliers e t  put arranger un service tait A cette époque des navires “ Canada, " | 1S7S,
régulier avec l’Amérique. Les navires “ Caledonia," “ Cambria," “ Krittannia 
en bois furent ensuite  remplacés pur des et “ Albion." Les voiliers que possédé-  
coques en fer • les voiliers par des rent les Allan après les brigs “ Jean" et 
navires A v a u  r en acier. T oujours  “ Favorite," qui jaugeaient seulement 1 OU j pionniers 
au cours des nombreuses transformations tonnes chacun, ne déplaçaient eux méui^s 
que subit la flotte de la compagnie, celle- que de 350 à 45U tonnes, mais ils étaient  
ci mit tout en oeuvre pour maintenir pourvus d ’un gréem entcom plet ,  
l’efficacité de ses services e t  pour aider au En 1S52, avec  le concours de W illiam 
développement du Canada. Pendant un I Dow, un riche brasseur montréalais et 
grand nombre d'années, les paquebots  de d'un groupe de financiers de Québec et de construisirent  
la Cie Allan transportèrent les malles Montréal, Hugh Allan forma In Montreal ! A y  rua . 
canadiennes et contribuèrent A unir plus Ocean Steam ship  Com pany. C'est alors i 
étroitement aux ports de l’Ecosse  e t  de que furent construits le ‘‘Canadian" ; premiers a 
l’Angleterre, ceux du Canada situés  sur et le “ Indian," les premiers navires en le “ \'i t 
le St-Laurcnt e t  le long de la côté de fer mûs A hélice em ployés  sur route eu I 
l’Atlantique. nord de l 'Atlantique; ils jaugeaient 1700 propulsion.

Le capitaine Alexander Allan, natif de tonnes chacun, possédaient des engins En 1 $17. !
Saltcoats en Ecosse, ne prévoyait  pro- pouvant développer une force de 85;) a» c • la < ‘.ma 
bablement pas lorsqu’il fit son premier chevaux et coûtaient rlmcnu $250,000.  
royage  au Canada en 1819, quels résultats C ette  m êm e année, le gouvernement M.uÜ va .*ci o u i  sou-  
& lirait cette traversée en trem ise  o lutôt du Canada nassa un contrat a\..*c une

The St-Maurice Light & Power Co.
A . Y O T B E  S E B Y I C E

passagers pour le 
brig “ Jean," sous  
Alex. Allan, a 
destination <

>
ittt
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B elles fêtes on perspectives à  1 'E xpo­
sition  P ro v in c ia le  de Quebec en 
T lionneur des L a u ré a ts .//ZZ ZZ yz z z / // y l<

METROPOLITAN LIFE INS On annonce, de Québec, que le 
concours de mérite agricole de 
cette année est couronné jusqu’ici 
d'un remarquable succès. Il a lieu 
dans ia première des cinq régions 
de la provincejdésigi.ées ù ces fins, 
et qui comprend les comtés de 
Charlevoix, Lac Saint-Jean,Mont­
morency, Fort neuf, Québec et Sa­
guenay.

Autrefois, c’est à peine si quel­
ques cultivateurs de cette région 
s’intéressaient au concours. Cette 
année, par suite de l heureuse 
campagne menée par la commis­
sion de l’Exposition Provinciale 
de Québec autour du Mérite Agri­
cole, 66 cultivateurs se sont dé­
jà inscrits au concours ; 9 de Chi­
coutimi, 22 du Lac Saint-Jean, 9 
de Montmorency, 21 de Port neuf, 
S de Québec. Il est possible que 
d’autres y soient encore admis.

Les juges du concours commen­
ceront l'inspection des fermes vers 
le 1 4 juillet.

Les heureux Lauréats1 seront*
comme leurs prédécesseurs des 
années passées, l'objet de belles 
démonstrations à Québec,au cours 
cie P Exposition Provinciale, alors 
4n' ils recevront leurs médailles et 
leurs diplômes.

1 par vovage d# 
NorwegianmondeLes plus grosses affaires en assurance vie au

L a  C om pagnie ( l'A ssu ran ce  M etro p o litan  L ife de N ew  Y o rk
H A L E Y  FIS K K, P R E S ID E N T .

le K• I et

en

1

‘J.ijllU tuntie*. En  
en ivcuiiipviK;.» vos si»rview q u ’il 

! avait  rendus au eoumiereiî <unndien,
Hugh Allan fut fait chevalier.

Ia*s Allan lurent certes parmi les
«le la navigation moderne,

veux à qui l'on 'Nil ■ • 1 v -■ pic* !*i plus grande 
part «le rc-'onnuissanee. car grAce A 
leur énergie et à le ir initiative, ils con­
tribuèrent I eauco;i 1 *• liâb r le liéve'.oppe- 
n.ent de la n:n : jâiioti  A vapeur.

aus-i en 1 -79 le “ Bueno»-

Montant totale des Assurances en Force au 31 Décembre 1918. :

S4.429.5i I ,806,00
Plus que toute autre Compagnie cl1Assurance dans le monde entier.

11

Montant d ’Assurance Ordinaire vendu 
en l'année 1918,

Plus que tone autre
$463,008.744,00

Compagnie d ’Assurance dans le inonde entier.

Montant d ’Assurance Industrielle vendu 
en Vannée 1918,

ll.i
$419.331,865,00

Plus que toute autre Compagnie d ’Assurance dans le inonde entier.
• $ c  p r - u u c T  i m n v  «mi a c i e r  en  

u s a g e  s u r  ia ii.(m* c l  ils liiren*. eneuve les 
ervir tit-.î eujins  à luriiiiic; 

v iv ‘tnian
X

Montant total d'assurance Vie vendu et placé 
en Pannée 1918.

Le plus gros montant d'assuiance vie placé dans 1111e seule année par 
aucune autre compagnie d ’assurance, dans le momie entier.

Gain de l’assurance en force pour l'année 1918 
 ̂ Plus que toute autre compagnie d'assurance dans le monde entier.

Le nombre de polices en force le 31 Décembre 1918,
Plus que toute autre Compagnie d'Assurance dans le monde entier.

G tin sur le nombre des polices déjà en force.

Actif  de la Compagnie au 31 Décembre 1918

Augmentation de l’actif pendant l’année 1918.

Passif de la Compagnie au 3 1 Décembre 191S

Surplus au 13 Décembre 191s1.

Nombre des réclamations payées en 1 c>» s*

• 1 lancés 
::i . t x1 stèiiiC de

i ■et
.•i:t*nl :

(* I
$882,340,609.00 " 05 , 1

:
f i ul, rntnignnu-e 

la 11 i«: v‘cc:m M*rviee3
:,.i \ i: y  d'*s deux 

11,1 v -T 10il.

I V * 1 in:i
1; 1 •1 *

Md "i uvsnruini .«**
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$19,781', 261.

$ 1 , 5 2 1 ,3 2 8  

$775,454,698,28, 

$7î,429,182,97  

$748,405,784,24, 

$27,043,91-1,04 

$3 3 6 .533 ,
D aimant une moyenne de une police payée pour chaque 26 secondes, de 
chaque journée d'affaire de 8 heures

>

1

La Métropole Commerciale du Nouveau*Brunswicl£I

)
, e s t  a u jo u r d ’h u i11S t-J e a n , l ’a n c ie n n e  c ité  des L o y a listes  

l ’u n  d es v e r ts  im p o r ta n ts  du pays.
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Montant payé aux porteurs de polices en l'année 1918 $82,391,144,32
Paiement de réclamation donnant une moyenne de $566.50 chaque mi­
nute de chaque journée d ’affaire de 8 heures.
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La Metropolitan offre dans chaque Police l'avantage de convertir- 

Vassurance à la mort de l’assuré en un fonds de rev

.V •• V
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Ienu payable au bct

uéùciaire pendant sa vie durant ou pour un nombre d ’années limitées 
Ce:i garanti à l’assuré que le montant de son assurance sera payé à sa 
famille de mois en mois écartant le risque que le montant soit perdu par 
suite d ’un mauvais placement.
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R•a < . y .- .v .- :  y•» zv -■Le ministère des Travaux public 
recevra jusqu’à m id i ,  v e n d r e d i ,  
l e  25  j u i l l e t  1919 , des soumissions 
pour fournir le charbon necessaire 
aux divers édifices publics apparte­
nant au gouvernement fédéral, 
dans les provinces d ’Ontario et de 
Québec, lesquelles devront être ca­
chetées, adressées au soussigné, et 
porter sur leur enveloppe, en sus 
de l'adresse, les mots : “ Soumis­
sions pour la fourniture du char­
bon aux édifices publics du gouver­
nement fédéral. Ontario et Qué­
bec” .

Ou peut se procurer des impri­
més comprenant le devis et la for­
mule de soumission en s'adressant 
au ministère des Travaux publics 
et aux gardiens des édifices publics 
du gouvernement fédéral.

On ne tiendra compte que des 
soumissions faites sur les formules 
fournies par le ministère, confor­
ment aux conditions mentionnées 
dans les dites formules.

Un chèque égal à io  p. c. du 
montant de la soumission, fait à 
l ’oulre du ministre des Travaux  
publics et accepté par une banque/ 
à charte devra accompagner chaque 
soumission. On acceptera aussi 
comme garantie, des bous des em­
prunts de guerre du Dominion, ou 
des bons d ’emprunts de guerre et 
des chèques pour compléter le 
montant.
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Plusieurs croient que toutes les Compagnies d ’assurance chargcn- 
1e meme taux, offrent les nicme« privilèges. Rien de plus erroné ? Les 
taux de la Metropolitan sont de beaucoup plus bas 
toutes les Compagnies.
Quelle que soit les profits sur une police 

Il a son assurance
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: que ceux de presque 

La Metropolitan est une Compagnie Mutuelle*
appartiennent à l’assuré.
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m mi
,1' <*au prix coûtant, La Metropolitan a plus d ’as­

surance en force que n’inipJrte quelle autre Compagnie au monde, et 
s ’accroît plus rapidement que tout autre. Ceci démontre sa popularité 
d ’une manière incontestable.
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M. LEONIDAS CHAINE, Dept.Supt.

40, 4eme Rue. 
Dept, Supt, 365,
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Sliawinigan Kails 
A  Grand* Mère 

Sic  Catherine.

V."

} . Z

M. E X  AUDI AS L A V A L L E E » .
r Z>/<iI ' W m >»/r-v>::x

Parmi les villes les plus intéres'inntri 
des provinces maritimes, il faut compter  
St-Jeun, la métropole commerciale du 
Nouveuu-Brunswic  
l'un des  
Cu natln. 
vue historique  
s ’y  déroulèrent dès les [ 
de la colonie française et plus tard, après 
q ue  le pays eut  
lu ville de St-Jean devint vite un centre  
prospère grâce à son excellente situation  
géographique et A cause de son liûvro. 
fréquenté par un g r. n 1 nombre <lo 
navires, qui y chargent pour l'exportation  
dans toutes les parties du monde, les 
produits canadiens, et qui y importent  
des autres continents, de* marchandises  
(pii sont ensuite transport es dans les

du Dominion par 
nombreuses

■m*
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et  en même temps  

ports les plus importants du 
Rem arquable  nu point de 

pur les événem ents  qui  
premiers temps
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Agent d’Affaires. Solliciteur de Brevets
Règlement d’Affaires de Succession et autres

diverses provinces  
chemins tie 1er, e t  des  
industries qui y  donnent de l’emploi 
h des milliers d ’ouvriers.

s w , . : t  itZ(1  )  L e ,  c h u t e  r é v e r s i b l e s  à  S t - J e a n  N . B .
à cet endroit duns lu Baie de V iiiu.lv et ( 2 )  I-ci lOUI 1V;UI tC . lû  U S t -J C U n  CU6 St.
qui fut découvert en 1004 par Cluimplciii , , -, „ j -  i .
et M. de M o n ts  le joui de la fête de pas de s y  arrêter en passant. L une Parmi les derniers vestiges de la
St-Jean de Puthmos. Pendant tout l c d . s  principales at raclions pour les première période coloniale, que I o n
régime français St-Jean re  fut guère visiteurs est certainement la fameuse p?ut e n . ore voir a  St-Jean, sc trouve la 
autre chose q u ’un poste fortifié, théâtre chute reversible de lu rivière St-Jean, tour Martello, construite sur les hauteurs  
il est vrai de nombreux engagements, eiture un peu en amont du pont du de Lancaster, a St-Jean ouest. Elevée  
e t  un centre pour le commerce des lotir- ,Ja -itique Canadien Ce «trieux plié- il y a plus de cent ans, la tour servait  

Ce u est qu'en 1783 q u  v fuie it n mien • l ime rivière coulant alterna- dors à la surveillance du hâvre e t  des  
faits les premiers ess îi» d'utablisseme ;t i e r.e .t  dans le* deux dire» lions, es: environs de la ville, souvent menacée  
permanent lorsque 3,OUI) Lu val L ies  l i  aux li.iu».** marges de la Baie de d'une attaque, soit par mer ou nar terre; 
qui avaient refusé de prêter le s-rment l'uudv; A marée basse la rivière suit cette  tour est encore en excellent état  
u allégeance au nouveau gouvernement son cours naturel \ era la mer. tandis .le conservation.
des Etats-Unis, vinrent é ta i t  r leurs p.i’A uvirV  Im ite  en me lem v e .tu  d éjà  S t - lea n  est le port d hiver des navires
foyers i\ l'embouchure de h  rivière! Baie s élève plus h u it  «pue celui de la de la Canadian Pacific Océan Services
St-Jean et fonder la ville art.  e  ie. 1x4rivière S t - lean, c'est l'eau de la mer qui M 1. et en mêm e temps le point tête de  
développement lut e n n u ie  in i le ei|s«‘ d v .c r v -  d.;n* le lit de tu rivière La ligne du Parité pie Canadien dans 1 es t  du  
aujourd’hui St-Jean com pte  plus de »...vi.; iti m i. e u  possible I endroit de pays. C ette  compagnie exploite encore  
00,000 Ames de  population. la chute, qu'entre le montant et lelmi servieu quotidien de navires entre

f>a ville e s t  très intéressante pour les descendant alors que 1 eau devient e tiiiie >t-Jean et I >igby, de l autre coté üe la] 
touristes et ceux qui se rendent dans les com m e sur un lac et (pie rien ne fait Baie de Lundy, où les passagers peuvent  
provinces maritimes, soit dans lu vallée prévoir q ue  dans quelques heures, le communiquer avec le réseau du  
d ’Evangelirie, dans celle d ’Annapolis,lond de la rivière se couvrira de rapides,Dominion Atlantic  Ry, une ligne eub- 
ou d a n s I l e  du Cap Breton, ne manquent écornants et impétueux. Isidiairc du C. P. R.

B R
JL S.

Par ordre 
R. C. DESROCHES,

Secretaire.
Ministère des Travaux publics, 

Ottawa, le 3 juillet 1919.

»
R e p r é s e n t a n t  d e  la  “ GREAT WEST” u n e  d e s  

m e i l l e u r e s  C o m p a g n i e  d u  M o n d e . I

N ous nous occupons aussi de la préparation et de la 
vente des Debentures de Corporations.

Si vous avez une propriété à vendre ou si vous 
désirez acheter en ville ou à la campagne, 
consulter.

ru res.
■

»Perdu
Une montre de valeur à été per­

due à G rand’Mère, la semaine der­
nière.

La personne qui l’aurait retrou­
vée est priée de la remettre à M. 
OSCAR DEMERS, Hôtel Bou­
cher, Grand’Mère et une récom­
pense lui sera donnée.

i

venez nous
i

Bureau : 1 6 5  Rue Commerciale
) 5H A W IN IG A N  FALLS

I

Porte voisine de 
l ’Echo du St-Maurice( ♦»H
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L’ECHO DU SAINT-MAURICE
I

bien  c o n n u  de  G r a n d ’M ère  
qu i  ava i t  dé f in i t iv em en t  laissé cette  
ville il y a u n e  sem a in e  p o u r  aller 
s ' é t a b l i r  à R é g in a ,  S aska tc l iew

C et te  m a lh e u re u s e  affaire a causé  
une  vive sensa t ion  à G r a n d 'M è r e  
et à S h a w iu ig a n  où  ce j e u n e  h o m ­
me est  b ien  c o n n u .

N o u s  ig n o ro n s  lçs causes  de  la 
baga r re .

N o u s  ta isons  le n o m  d u  h é ros  de 
ce t te  t r i s te  affaire,  parce q u e  le j e u ­
ne h o m m e  en q ues t ion  est 
blesses de  la g r a n d e  g u e r re ,  revenu 
d u  f ro n t  il y a q u e lq u e s  sem aines  
seu lem en t .

a v e c  sa  fam il le ,  à  C l u n y ,  A l b e r t a .
N o s  c o m p a t r i o t e s  qu i  s o n t  n o m ­

b r e u x  d a n s  l e s  p r o v in c e s  de  
l ' O u e s t  n ' o u b l i e n t  pas  l e u r  o r ig i ­
ne  e t  le  24  ju i n ,  ils o n t  cé léb ré  
a v e c  g r a n d  é c la t  la fê te  n a t io n a le  
d e s  C a n a d ie n s - f r a n ç a i s .

L ’a p p a r e n c e  d e s  r é c o l t e s  es t  
s u p e r b e  en  A l b e r t a  e t  n o u s  s o u ­
h a i t o n s  q u e  les  effor ts  d e s ]  co lons  
s o i e n t  r é c o m p e n s é s  p a r  u n e  a b o n ­
d a n t e  m o i s s o n .

M .  E d m o n d  D u b é  es t  d u  r e to u r  
d e  l ' H ô p i t a l  S t  J o s e p h  a u x  T ro i s -  
R iv iè r e s  où  il é t a i t  a l lé  s u b i r  u n e  
o p é r a t i o n  d a n s  la g o r g e .  L ' o p é r a ­
t ion  a  t rès  b ie n  r é u s s i e  e t  M. D u ­
bé  e s t  en  b o n n e  vo ie  d e  g u é r i s o n .

fctTour de Force” sensational mais
•I • • — ^

NOUS ACHETONS
nAU “CIRQUE SPARKS an.

et VENDONS

Obligations 6 5 %
Montreal Tramways 

& Power Co. Ltd.

L a  g u e r r e  n ' a  pas  é t é  s a n s  fa i re  s e n t i r  s u r  t o u t e s  le s  c la s se s  
d ’affa i re  en  E u r o p e  et s u r  l e s  c i r q u e s  en  p a r t i c u l i e r .  C eux-c i  a y a n t  
é t é  o b l ig é s  d e  s ' é l o i g n e r  d e s  
c o u v r i r  d e s  t o u r s  d e  forces  n o u v e a u x ,  
m a r q u a b l e s  d e s  a c r o b a t e s  d u  C i r q u e  S p a r k s  n o u s  d e v o n s  m e n t i o n n e r  
P a c t e  d é f ian t  la m o r t  e x é c u t é  p a r  K i p  N a m b a .

C e t  h o m m e  a s u r p a s s é  les t o u r s  d e  forces les  p l u s  difficiles
c o n n u s  j u s q u ’à  ce jo u r .

S a  vie  d é p e n d  d e  la p a r fa i te  e x é c u t i o n  d e  son t o u r  d e  force 
b a s é s  s u r  d e s  p r in c ip e s  d ’é q u i l i b r e  e t  d e m a n d a n t  le c o n t rô le  ab so lu  
d e s  nerfs

M. M a u r i c e  D e v e a u  e s t  pa r t i  
s a m e d i  d e r n i e r  p o u r  un  v o y a g e  
d e  q u e l q u e s  s e m a i n e s  à K e n o g a -  
mi,  C h i c o u t i m i  e t  a u t r e  e n d r o i t  
d u  S a g u e n a y .

M. D e v e a u  se  r e n d r a  à L a m b -  
to n ,  Beauce ,  v i s i t e r  ses  v i e u x  p a ­
r e n t s  e t  revo i r  les  l i e u x  d e  son 
e n fa n c e .

p a y s  d é v a s t é s  o n t  eu l 'occat  ion d e  dé-  
P a rm i  les  to u r s  d e  fo rces  re-

E c h é a n c o  1923

un fies
D E M A N D E Z  N O S  C IIIC U IA IK E S

A la  C o m m i s s i o n
S c o l a i r e REMET. LECLERCL u n d i  a eu  l ieu  la p re m iè re  s é a n ­

ce r é g u l i è r e  de  la Com m iss ion  sco­
la i re  de  G r a n d ’M ère .

M. G ér in ,  le n o u v e a u  co m m issa i ­
re  é lu  a é t é  a s s e r m e n té  et a pris  
son  s iège.

L e  D r  P e r r o n  a é t é  r é é l u  p ré s i ­
d e n t  d e l à  C om m iss ion .

A p r è s  q u e lq u e s  affaires de  r o u t i ­
ne la séance  fu t  levée.

Mutation de Propriété

A utom obile a Vendre BANQUIER ET COURTIER

160 rue S a in t-Jacq u es, M ontréal
T é lé p h o n e  : M a in  1260-12G 1 o t  9 2 2  

(M a iso n  fo n d é e  e n  1901)

I v
M e et  M a d a m e  E l z .  P e r r o n  son t  

m a r d i  d ' u n  v o y a g e  à
en co m u a-

m.\«  • ; ■v "
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•N. >s
X : ; X.< m re v e n u s

M o n t r é a l  e t  O t t a w a  
g n i e  d e  M. Z é p h i r i n  L a m b e r t ,  
i n g é n i e u r  de  l a  c i té  d e s  T r o i s - R i ­
v iè re s  e t  d e  M a d a m e  L a m b e r t .

Xi X\ U ne au tom ob i le  O ver land ,  4 cy- 
iudres  m odè le  85, r é p a r é  à neuf .

•■• y X x. «\ *X .
X »m * *. 3 ^ - ■.m*
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S x  #  \ Cottage à Vendre. i »
:=

3  m **>< A u s s i  ; 2 S t u d e  B a k e r  d e  4  et 
6 c y l in d re s ,  1 F o r d  2 p a s s a g e r s

S ’adresser à,
L ’Kclio d u  S t -M aur ice .
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■ ■X M ad am e  W il l iam  D u b é  e t  son 
fils son t  p a r t i s  a u j o u r d ' h u i  p o u r  a l ­
ler  passer  q u e lq u es  j o u r s  de  vacan ­
ce à St-Klie.

1% v»;cr-y
K / U n  joli c o t t a g e  à d e u x  logem ents ,  

au  Vil lage  S t - O n g e  5 a p p a r t e m e n t s  
in t é r i e u r  bien fini, s o l a g e e n  p ier re  
c o u v e r tu re  en tôle ,  à  d ix  m in u te s  
de  m a rc h e  des  usines.

L a  g r a n d e u r  d u  t e r r a in  est  de 
50x87.

Bonnes  condi t ions ,  s ’a d re s s e r  à 

J U L E S  D U M A  I N K ,

Epic ier ,H

1 V .<
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ÉBt
SB V y*.*v 'W c. M. M a x im e  G e l inas .de  cet te  v i l ­

le v ien t  de v e n d re  sa p r o p r i é t é  su r  
la rue  S te -C a th e r in e .

L e s  a c q u e r e u r s  s o n t  M M . W i l ­
l iam V en u e s  et A r t h u r  Lefebvre .

v<- • ♦
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M, Jos  Bellefeuille,  m a rc h a n d  

d e s  T r o i s - R iv ie res  é ta i t  à G r a n d ’- 
M è r e  hier.

V
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SM 38,500-U ne  belle  p r o p r i é t é  s u r  la 

ru e  de  la S ta t io n ,  c o n s t ru i t e  ce t t te  
année ,  R ev en u  S i 20.00 p a r  mois.  

U n  bon m a r c h é

r e r s o n n e l«s.•.W.-... .. . ..AVÔ'A

Examen de Musiquef i

L ’a c r o b a t e  g l i s s e  s u r  la t ê t e  en t e n a n t  V équ i l ib re  en  b a s  d 'u n  j acj- L a z a ro v i t z  est  en p ro ­
p lan  in c l in é  d e  c e n t  p i e d s  d e  h a u t e u r ,  s a u t e  un  e s p a c e  e t  c o n t i n u e  m e n a d e  à N e w - Y o r k ,  
sa  g l i s s a d e  s u r  un s e c o n d  p lan .

T o u t  ceci d e m a n d e  b e a u c o u p  d e  s a n g  froid de  la p a r t  d e  cet

• /

L e s  e x a m e n s  a n n u e l s  de  m u ­
s iques  on t  eu  lieu le 27 ju i n  chez 
M. le Prof .  B rcau l t .  51 ru e  St-Jac-  

Iques ,  G r a n d ’M ère .
De« d é lé g u é s  d u  C onse rva to i re  

R o y a l  de m u s iq u e  de M o n t réa l  y 
assis ta ient .

Melle  Rose L a u r e n t ,  c o u r s  s u p é ­
r ieu r ,  a ob tenu  son d ip lô m e  avec 
d is t inc t ion .

D a n s  le C o u rs  L a u r é a t ,  Melle 
B e rn ad e t te  G é i in a s  a o b te n u  son d i ­
p lôme avec g r a n d e  d is t inc t ion  et 
Melles  I n n a  L a c h a n c e  e t  A n t o i n e t ­
te N o r m a u d i n  avec  d is t inc t ion .

N o s  fé l ic i ta t ions  a u x  nouvel les  
d ip lômées .

ca r  ces p r o p r i é ­
tés  en t re  les d e u x  g a re s  a u r o n t  t o u ­
jo u r s  une  g ra n d e  va leur .

M. A r t h u r  L efebvre ,  av o c a t  est 
a l lé  a u x  T r o i s  R iv i è r e s  samedi . S ’ad resse r  à,

K L Z .  D A L L A I  RK, 
A g e n t  d ’Im m eu b les .

a c r o b a te .
Club a VendreC e t  a c t e  es t  la  p lu s  g r a n d e  a t t r a c t i o n  du  c i rq u e  S p a r k s  qu i  se* 

ra  à  G ra n d * M è re ,  lu n d i  21 ju i l l e t . M. A s s e l in , avoca t  é ta i t  a u x  ! 
T ro i s -R iv iè re s  sam ed i  d e r n i e r ,p o u r  
affaires professionnelles . A u  L a c  d e s  P i les  un  m a g n i f i ­

q u e  c lub  b ien  fini clans un  e n d r o i t  
idéal .  Bon m a r c h é .

D e Retour
N o u s  a p p r e n o n s  avec  p la is i r  

a u x  p a r e n t s  e t  a m is  l ' h e u r e u x  re ­
t o u r  d e  M. A n  ton a ide  Mail let te. 
D e p u i s  q u in z e  mois  il é t a i t  au 
c a m p  d e  B r a n s c h o t t  ; d a n s  son 
v o y a g e  il v i s i t a  les g r a n d e s  villes 
d e  V E u r o p e ,  L o n d r e s ,  L iv e rp o o l ,  
e t  I"Ecosse .  N o u s  lui s o u h a i t o n s  
b i e n v e n u e  p a r m i  nous.

N otes L ocales 1 A V ISM. E m i le  D e s s u re a u l t  es t  en v a ­
cance  a u x  Mille-Isles . E L X .  D A L L A I  R E ,  

A g e n t  (IT m m e u b l e sJe  donne  p a r l e  p ré s e n t  avis  que  
je ne sera i  pas  r e sp o n s a b le  des  d e t ­
tes c o n t r a c té e s  eu  m on  nom y 
femme, E t u d i e n n e  Flageol le .

G r a n d ’Mère,  14 ju i l le t  1919, 

A L B E R T  G I G  U E  R E .

Dans le Deuil
N o t r e  c o n c i to y e n ,  M. \Y. S a w y e r  

a a p p r i s  lund i  u n e  b ien  t r i s t e  n o u ­
velle .  S o n  (ils. O v id e ,  â g é  d e  34 
an s ,  q u i  d e m e u r a i t  à S c r ie b e r ,  
O n t .  s ’e s t  n o y é  a c c id e n t e l l e m e n t .

L e  d é f u n t  d e m e u r a i t  à c e t  e n ­
d r o i t  d e p u i s  s e p t  ans .

L e s  dé ta i l s ,  q u a n t  à l ' a c c id e n t  : 
n o u s  fon t  d é fa u t .  |

L a  d é p o u i l l e  m o r t e l l e  d u  d é fu n t  
e s t  a r r iv ée  à S h a w i n i g a n  F a l l s  h ie r  
e t  les  fu n é r a i l l e s  on t  eu  l ieu  ce 
m a t i n  au  m il ieu  d ' u n  g r a n d  c o n ­
c o u r s  d e  p a r e n t s  et  d ’a m is .

N o u s  off rons  à l a  f a n i l l e  en 
d e u i l  n o s  p lus  s in c è re s  s y m p a t h i e s  
d a n s  ce t e r r ib l e  m a lh e u r .

M. H e n r i  e t  E u s t a c h e  F o r t i n  
a c c o m p a g n é  d e  l e u r  d a m e s  e t  M. 
et  M a d a m e  L o u i s  C h a i i fo u r  d e  
J o n q u i è r e s  on  v i s i t é  G r a n d  M è r e  
la s e m a i n e  d e r n i è r e ,  M. C ha l i fou r  
a é t é  é m e rv e i l l é  d e  la p r o p r e t é  et 
d e  l ’i m p o r t a n c e  d e  l ’u s in e  L a u r e n -  
t ide .

p a r  ma

Maison à Vendre

Une grave Affaire
O n  nous  r a p p o r t e  q u e  vendred i  

so i r  un d ra m e  d ’u n e  g r a v i t é  e x c e p ­
t ionnel le  s ’est d é r o u l é  à  Jo l ic t tc ,  à 
l ’H ô te l  W in d s o r  et le p ro p r ié ta i r e  
de l ’hôte l  est a u j o u r d ’h u i  au 
lit p o u r  p lu s ie u r s  s em a in es  des  
su i te s  de cet te  agress ion .

L a  v ic t ime a eu  u n e  j a m b e  frac- 
j t i t rée  p a r  un  c o u p  de  pied e t  le v i ­

a sage  a f f reusem ent  b r i s é  à c o u p  de 
ta lon  de  bottes .

L ’assai l lant  est un  j e u n e  h o m m e

Maison à v en d re  au V i l lage  S t ­
Onge,  te r ra in .

C ond i t ions  faciles.

S ’ad resse r  à, 

A T A N A S K  R I O P E I
S h a w i n i g a n  F a l l s

A V E N D R EL Hotel Shawinigan Ferme 
ses portes

r ^ V a c h t ,  22 p ied s ,  E n g i n  
m a th ,  4  c y l in d re s ,  14 forces, 

M a g n e t o  Hooch, 
parfa i t  o rd re .

K e r -  
avec  

L e  to u t  en

M e s d a m e s  H e n r i  e t  E u s t a c h e  
F c r t i n  s o n t  p a r t i  p o u r  u n e  v a c a n ­
ce p r o l o n g é  à J o n q u i è r e s  e t  R o ­
be r val.

4 « 11 314 ce Rue,
3 fs

Ou nous  pr ie  d ’a n n o n c e r  q u e  vu 
la s i tu a t io n  qu i  faite a u x  hô te ls  de 
v o y a g e u r s  par  la m ul t ip l ica t ion  des 
cafés ,  l ’H ô te l  S h a w in ig a n  se voit 
d a n s  l ’ob l iga t ion  de fe rm er  ses  p o r ­
tes, c h a m b r e s  e t  pens ion ,  d u  26 
Ju i l l e t  p rocha in  au  te r  mai 1920.

S ' a d r e s s e r  à 

B o i te  O/,  S h a w i n i g a n  Fa l l s .
Lever Mrctiicrs. lo ion to , ^ous enverrez 

jiatuitcmcnî un r.iorccxiu de leur fameux savor
1* ♦z'ilnlt/». «•" VOtH rvg|,|;onnc/ OAtUr.r.

i

M. D avid D e v e a u  é t a i t  
G r a n d ' M c r e  d i m a n c h e  d e r n i e r  en 
v is i te  c h e z  ses n o m b r e u x  am is ,

Gresham life Assurance SocietyP E R S O N N E L La Laiterie de ShawiniganF eu  A l e x a n d r e
fils Gé-M. M a x  W i n t e r  e t  son 

r a rd ,  s o n t  p a r t i s  p o u r  N e w - \  o rk  
en a u to m o b i l e ,v i s i t e r  scs  p a r e n t s .

B e r g e r o n
L I M I T E D

N o u s  avons  appr is  avec r e g re t  ce 
m a t in  la m or t  de  M. A l e x a n d r e  
B e rg e io n ,  de cet te  ville, d é c é d é  
h ie r  a u x  T ro is -R iv iè re s ,  des  s u i te s  
d ’u n e  o p é ra t ion  p o u r  l’append ic i te .

Les  funéra i l les  a u ro n t  lieu s a m e ­
di m a t in  en l ’cg l ise  S t -P ie r r e .

N o s  s y m p a th i e s  à la famil le  éplo-

FONDEE EN 1848

Bureau^Chef pour le Canada, M ontreal
i

M . e t  M a d a m e  L o u i s  C h a l i f o u r  
a c c o m p a g n é s  d e  l e u r  f i l le t te  son 
r e t o u r n é s  à J o n q u i è r e s  a p r e s  avo i r  
p a s s é  u n e  
ren ts .

M. C h a l i fo u r  es t  r e t o u r n é  c o n ­
t e n t  c a r  il a  p ro u v é  q u ' i l  é t a i t  un  
b o n  p é c h e u r  a y a n t  c a p t u r é  la  se- 

d e r n i è r e  ni. brochet:  de  
L e s  g r a n d e s  cha-  

e m p é c h é  d ’a p p o r t e r  
avec  lui c e t t e  m a g n i f iq u e  p ièce .

Le public de notre ville apprendra sans doute avee 
plaisir que nous sommes maintenant installes, clans notre 
nouvelle propriété, construite spécialement et aménage 
en vue de notre commerce.

A  émis un quart de million de Polices pour un
montant de Cinq Cents Millions de Piastres. Ses fonds 
sont de Cinquante-Cinq Millions de Piastres  
revenu annuel de Sept Millions de Piastres.

h u i t a i n e  c h e z  d e s  p a ­

ct sonI C C .

C'est une construction moderne sous tous les rapports 
Hygiénique, bien éclairée, bien ventillée.

Notre installation est de nature à satisfaire les plus
B elles O ccasions Elle paie dans le moment à ses assurés ou à leurs repré­

sentants près de Cinq Millions de Piastres annuelle­
ment, et Cent Quarante Millions de Piastres  
déjà été payés depuis le commencement.

mai ne  
d o u z e  livres, 
l e u r s  Vont F E R M E  A  V E N D R E  

petits du  
u n e  belle 
b o n n e  te r re  
bien boisée .

ont; A 25 ar- 
vil iage île S i -A d e lp h e ,  
ferme.  11 2 a r p e n t s  de 

en c u l tu re ,  '.a ba lance  
B â t im en ts ,  90 p ieds  

de l o n g u e u r  ; b o n n e  maison ,  le 
to u t  co u v e r t  en tôle ; bien c lô tu ré e  
en broche .  P r i x  $6,500.

exigents.
La qualité de notre lait est supérieure. Essaycz-le.

Adrien Desroches
G E R A N T

POUR LE DISTRICT DES TROIS-RIVIERES

Grand Mere  ̂ P. Q. Edifice Banque Nationale 

A R C H . R . H O W E L L , Gérant pour le Canada,
MONTREAL.

M. et M adam e  A lp h o n se  Ju l ien  
de  S t -B a r n a b é  é ta ie n t  de  passage  à 
S h a w in ig a n  F a l l s  jeud i  de rn ie r . Laiterie ‘Shawinigan’ DairyA n t o i n e t t e  G o u d r c a u î t  

v a c a n c e s  chez  
à S a in t  C o e u r  d e  M ar ie

M elle 
es t  a l l é e  p a s s é  ses 
sa  s o e u r  
L a c  S t - J e a n .

A U T R E T E R R E : 90 a r p e n t s  
bien bât ie ,  à 15 a rp e n t s  d u  v i l lags  
s u r  la r iv iè re  Bali scan.  T e r r a i n  de 
c h o ix  p o u r  la pe t i te  c u l tu re .  P r i x  
S4.000.

(Mi-chemin sur la rue de la Station, entre  le Paci­
f ique et  le Canadien Nord.)

M o l le s  E m e r e n t i e n n e  e t  S a r a h  
a ins i  q u e  M r  E m e r y  

s o n t  p a r t i s  a u j o u r d 'h u i
11 v i s i t e ro n t  

Fall R iv e r  e t  
q u in z a in e

Rue Ste-Cécile Shawinigan Falls.B e a u l i e u  
B e a u l i e u  
p o u r  les E t a t s - 1. ids. 
N e w - Y o r k ,  B os ton ,  
p a s s e r o n t  u n e  
O r c h a r d .

?
A U T R E  T E R R A I N  :
15° a rpen ts ,  pas  de bâtisse,  te r re  
for te  e t  te r re  légère ,  à  20 a rp e n t s  
du  v i l lage  de  S t -A d e lp h e .

P o u r  to u t  ren se ig n em en t ,  s 'a ­
d resse r  à J .  R. T R  U DK ELK ,  S t ­
a l e d  plie où  à E L Z .  D A L L A I R I i g  
S h a w in ig a n  Falls .

E n v i r o n

J. A. Courte marche
à OUI

M. D ehauffe ,  t ré so r ie r  de  la Bel- 
go  es t  en vacance  d e p u is  une  c o u ­
ple de  semaines ,

M. Bcïque ,  a c h e te u r ,p o u r  la Bel- 
go  es t  auss i  en vacance a u x  E ta ts -  
Unis .

MANUFACTURIER

RHUMATISMEA GRAND’MERE D ’O R N E M E N T S  en F E R
Balcons, Escaliers, C lôtures, 

Marquises, Echelles de 
Sauvetage, Etc.

Entrevue a v ec  le  C onse i l
L a  C o m m i s s i o n  n o m m é e  p a r  la 

L a u r e n  t id e  p o u r  s ' e n q u é r i r  d e s  
b e s o i n s  d e  la vil le de  G r a n d ' M è ­
re d o i t  d e m a n d e r  u n e  e n t r e v u e  
a u x  m e m b r e s  du  C o n se i l  d a n s  le 
c o u r s  d e  la s e m a in e .

O n  d i t  q u e  la C o m m is s io n  es t  
â é t u d i e r  le p ro je t  de  c o n s t r u c t i o n  
d ’un nouve l  a q u e d u c ,

L a  C o m m is s io n  e s t  c o m p o s é e  
R ica rd ,  e t  d e  M M .  J. O. 

P e l le t ie r ,  L o u is  L a c r o ix  J .  C u n ­
n i n g h a m  e t  A u g u s t e  D é s i k t s ,

L e  D r  R ic a rd  en  e s t  le p r é s i ­
d e n t  e t  M. D é s i l c t s  le  s e c ré ta i r e .

Dans l’Alberta
N o u s  avons  reçu  ces  j o u r s  d e r ­

n iers  u n e  l e t t r e  d e  M. O s c a r  No-  
h e r t  qu i  es t  é tab l i  d a n s  l 'O u e s t

C u re  r a p fd e  du  R h u m a t i s m e  A r t i c u la i r e  

A ig u ,  au  m o y e n  du

a
M. C. S.M .  l’a b b e  P e r r o n ,  et  

T h o m p s o n  s o n t  p a r t i s  ce m at in  
p o u r  T ro is -R iv iè res .

iL*.

SPECIFIQUEM M . E d g a r  Giii llemc'lte, A .  K. 
P a q u e t  te et  q u e lq u es  a u t r e s  c i ­
toyens  de  ce t te  ville son t  a llés  a u x  
T ro is -R iv iè re s  mardi ,  en d é l é g a ­
tion.

1 7 5 8 , Henri-Julien,
jP rè s  B e l leeh n sse Du Dr ADJ. DESCHESNES»:

Tel. St-Louis 2552MONTREAL.
L ’h o n  J a c q u e s  B u re a u  é ta i t  â 

S h a w in ig a n  Fal ls  vendred i  de rn ie r ,  du  Dr
G u é r i s o n  o b t e n u e  en 24 â 48  h e u r e s  

d a n s  la p l u p a r t  d e s  cas.C. GINGRAS 1
M. le D r  Béland et m a d a m e  B e­

laud  s o n t  allés a u x  T ro is -R iv iè re s  
a u  c o m m e n c e m e n t  de la sem aine  
p o u r  a s s is te r  a u x  funéra i l les  d ' u n e  
pa ren te s .

E n  v e n te  clans t o u t e s  les p h a r m a c i e s  etC o n t r e - M a î t r e  c h e z  BARIL G* FRERE

Chez le Dr ADJ. DESCHESNES,
8 9 , 9e Rue, LES CHUTES SHAWINIGAN.

Agent pour

M. J ,  H .  Gaillarcietz est  de  re ­
t o u r  d ’un  voyage  de  que lques  j o u r s  
a u x  E ta t s -U n is .

S H A W IN IG A N  FA L L S
A

%


